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SOIR 

1\1. Cel:ll B·~:~r à Istanbul . . Un discours s~nsati~nnel_ ~e M. Flan~in 1leI [Ol~nneI italienneI avan[eRt [Omme leI 
~~~'!:1:·E~~:;;·ë.~~'~;:: L~ filllll~tr~ ~~~ Allâll'~~ ~trâll~~l'~~ lfâll~ârn ~~~~ âll ~eux ~ranl~e1 ~·une im1nen1e lenaille. aux ~eux 
L~:·;E5~~;::::~·ic 1

" Fn~~r~r" nn~ ~~ri~ ~~ ijll~~ti~n~ ~r~d~~~ âlliijll~ll~~ exlrémit!1 ~u Iron! ~o nor~ 
M. Hamdullah Suphi Tanri.o~c~. no-

'-'-'re a· 8tJCarest est arnvt- hrer tre m11u:;u • 
à Istanbul. li part cc sorr pour Ankara 
afin de r~mettre au gouve:ncment l,a 
convention jntervenue au ru1et d~ t.e~ 
fugiés devant rentrer à la imèrc~a~r .. e. 

Il a été salué à la ga:re pax le g:ou-
d •-- d la ~lice d'I•· vt"rnC'Uf'. e tree~~ e .--

tanbu1. les dépulés et autres pt>rsonna· 
R,t:ti. . 

D • , la convention, le ra-patrie ~ 
apres - ·1 1936 

ment commence· a le 1 J avn . · 
On embatrquera d'abotd ceu:" QUJ .ont 

d d •.. le• propriétés qu'ils avaient vrn u e1a b 
en Roumanie et qui &ent au nom .... 
de 10.000. Ensuite viendr I< tauT d.e• 
autres. qui .a.'Ul'Ont vendu curs proP" é­
té3 d n5 les oond:tions énonc-écs dan " 
ln nouvelle conv(""'lt:on, et ce~a. au fuT 
et à ml"sU'.e, et par ivoupes su.'_d'\';1•.dc:: 
c:c le s;:ouve·nen1e_i;_t tUTC au78 ec1 e 

Le retour de J\ln1e Afct 
-·-

Mad me Afel. vice-présidente. de .h 
. . d l'h· to.ire ea yentree hiet comnussxm e 'E 

à Istanbul. de son voyage d _ll'!'ooe, 

f 1 'tud auprè" deii après avo'r alt ·-es "' es 
L. . ., • l donné è Genève unr con n1vers1 e e . . , 
fkence très réu 'e wr 1 hJstotre tur -
Que. d'a:près le tésultat de <Ses f'ech«"rchea 
archéolostiQues. . • 

Elle 8 été sa!u~ à eon a'l'r.vee, par 
le R'OUVeTne'Ur d' [a•anbul, le di .. ecteu" 
d .. ia palice et lt":s députés. 

Elle est '1>3.rtic le soir pour Ankara. 
On croit qu'elle va publier en bto 
chure la confé~cnce qu'elle a faite à 
Grnèv~ -------L'histoire de la Thrace 

Une commission ip:résidée <par l'.ns -
:Y~r ~ail, M. Kâzim Dfrîk. a dé· 
cidé de se munir des ouvragea histoTi .. 
ques parus jU9quÏci •PO'UT ipouvoir corn· 
plét"r les études historiques qu"elle est 
en train dr fa.ire aui- la Thrace et dont 
rlle commun'ouera le réeultat à la corn· 
m !si on de l'hi toi~.~tu-r,.qu_e_. __ _ 

Pour )a santé niorale et 
physique de l'Enf ance 

-·-
Des voeux d'une portée sociale toute 

P3rticul ère ont été votés au ~~urs d~ 
la réunion t<nue h:er par la fil.~le de 
F.nth de J'MSociation pou1' la prot~ -
t.on de l'Snfancc. Notons t01Jt particu­
,,è, em•nt ceux ci : 

1. - lnteTdr.-= aux enfants de men 
i:I_ ,..r rtJns les cimetères ; . d 

2. _ Erm>ê·her ceu' de m~1 ".'. ~ 
1 () ia!t t(Je travaJla d: ·· 1 

.. s _exh:bi!Jon• 
a obatÎQues et au"",.es sim· 1 a1~esd : J 

3. - ln c. d're d'emP,.,ve: lins es 
f L 1 f ,_ d• moins d• 18 OTQUCS (._t:I n!tn1..> . 

· c 1r e rcn ... n• ,·:a.· Ct" on• ceux· ~1 QU<• • • 

dr,..' à îcu r..-av~'.I et fau.'e de pouvo·.1 
, • _ och•:i• a•_1x vo 

u.;ye-Y!~ o~cc.sa---r ·.-·. d' 
tu, .. ,.. df" tramways r-t •ont v1ctJmes ac· 

c dent• : h d de 
4 - Surveiller le31 msrc an ". 

«!ehleb1> ( pois<hichc.3 cuits). QUI en . 
Ro.grnt les e<ifant.s à voler. h d d 

5 - Empêcher les marc an s 
. • . d les paQuet• 

cho.r-0!at d introdurre aM 
.. c.'te 1es petil.s en· des v.gnet·es, ce qui 1n · 

fant~ à la dépen~. 

La réf oi·n1e d~ nos douanes 
-·- i gé ait 

M Ali Kemal, inspecteur. QU d' I 
. d douanes S· le poste d.e d irttteur es 

· • t•re &On TaP • 
tanbul, a ren~ au m.nl.! e. ' 'ntro-
P<>1t au sujet de!> amélioratJon~ 8 ' 
duire dan les savk., douaruCTIS. • 

. li' e.nt sur a ne .. li insiste particu ettm 1 f • 
C~té d'établir des ,..ppor1S p US ~. • -

d 'ff • t eennces. d c-<lUen ts e-ntre les • eren s 
· d' "tr plu• atte<1-lter la paperaS9e?le, e e , 

Lf dans ]e choix deo empl<>ves de fa -
Çon à leur eonficr des fonctions en J'<\'P 

1 t ·1 des de mettre !Port avec eura ap 1 u • • . 
horp. cadres ceux dCI employes d Istan· 
blJ 1 qlri ont été nommés à 40 aM pa.s­
aé,, e-t enfin de -c1éer un règ]ement. 

Le ouvcau directeur. M. M'u!Jtafa 
Nuri. va examiner toutes .ce& mesulfel!I 
Ptoposée3 paT l'ingp_ec..,,teu,,_r_. ___ _ 

Nos 

1.t•s 1tllt'S tnr11m•s 

nouveaux 
ci,·ils 

avions 

D 1 Courant du mois prochain, 
a.ns e . 'ls 

S- 1· • 1 trois :avions av1 corn--...oont 1wes « ff 
n nd • A a]eterre J oeront a oc-1a es en n.,. · bu] 
tés à la ligne aérienne Ankan1.·lstan . 

il l'invit~ à r~n~n~~ ~âll~ âfil~âff~~ ~o\;~~::11~~~~:.:~~::b:::·,~~.:::~:~t::htii'~one .. ,:.~lc~:~o;u~ 
p g rront du Nord - ~· -· ~· Y-

~ ~,·---~-~--------- >pnncipaJ deo forces eby........, la pré. 

Paria 30 A. A. - M. F'.landin dé-

! a'u cours d'une iréunion électorale c a:ra. 
• \'ezelav : 
a La France se prêtera à toute né-go· 

· 1 · r -~n:tible df' consolid~r la p3ÏX. Cl8 10 1 ...,.. ,,- , 

u:i"" fcD rétabli le respect à la loi inlt'.l'-
• l onale. Encore faut-il que les bas na 1 . • • • • 

des négociations 901ent prec1see-s rt se-
tieusts. On pouvait espére-r. QU~ dans 
son discours, \.1. ~iitler corngera1t par 
dl"S commenta.ires tes premières f)Topo­
illons lJ ne le fit guère que sur un 

µoint .mportant quaml il opposa la va­
!tur des trait~ à ce qu'il aippe-la le d .. oit 
vital Hemel du peuple a.llem=d Xn· 
ri. au mon1ent oli l'Allem~e re-fusc 
de .soumettte au ju~ement de ! rour de 
la Haye 3a question de la comoatibilité 
de L ocatno avec le pacte franco~vi;­
:1qur. le FU:hrtt revendique le droit d'ins 
·aller sa ma on comme il lui plait. 
l~o11 -: équemment, d· x shie! de ques -
. i?ns doi\"'e.nt êt1:e ipo3ées Questions de 
1rinc 0

pt• et de fait. 
La première question est : Quelle se­

ra demain la valeur du traité si l' Alle-

n1ftR'11e se réserve le droit vital du peu­

ple allemand ? 
La '."leconde est quel sera demain à 

}' .;S{&rd du nouveau traité avec 1' Alle. 

m.'lgne le juge indépendant' et impartial 

qu'elle reconnaitra ? 
li rat impossible de ne pas s'aperce­

voir de la contra.diction profonde exis­
tant entre lea doux conceptions de la 
vif'! .internaitionoale s'oppo~nt auiour -
d·hui. Celle de l'All..magne qui e9t la 
conception de la force e:t celle du reste 
clu monde Qui at la conception du dToit. 

1~ctuellem.ent et sans doute pour )e'S 

hrao.ns p1euA.nt'8 d.e: la ~propagande di· 
pJomatique. M. Hitler déela:re vouk>ir 
l~ paix 'J.-<>Uf' 25 ans et pcut--êb'c de • 
nutin une ipaix éternelle avec la Fran· 
ce. f:At-ce tp<.UT prépa:rn celte paix qu'il 
~<"111Jita· .. se hâtivement la zone démili· 
tarisée et qu'il ~·y l.vre aussitôt n~x tTa 
vaux d.e fortifieation ? Contr~ qui sont· 
:,s dr;igés et pourquoi sont.ÜS entre .. 

µris !' . 
Si M. Hitler est sincère. Q~d 11 af. 

f . . la paix est md1s,.enaable, 
irme ciu~ 1 d 'f' . . 

"l · - sa ruon&ée SlU' a e 1n1tion QU 1 prt'CI~ ... -

du «dr:>it vital du peuple allemand• e 

FW" J' ccég11Jité des droits»' 
:vi. Fi.andin rappe:a que le lendf'tnilin 

du p!ehi c:jte de la Sarre, M. Hitler dé­
c la.rait qu'il n"ex.sta.~t plus aucune qu~s 
tion terri!ot ,de drv· :ant la France et 
ï J\llcmaiine et réaffinn-a.Ï>t le Locarn<>· 

Au nom de la souveraineté intégrale 
du peuple allemand, le Führer a-t-il 
l'intention de mettre en question le sta­
tut de Dantzi11 quand l'occasion lui sem 

t.lera favorable ? Et quand il propose la 
ti.ipature d'un pacte de non-agression 
avec la Litbuanie accepte-t-il définitive­

ment 1~ statut de Memel, ou est-ce seu­

lelll<"nt une finasserie destinée à prépa­
rer de nouveaux coups de force de nou 
veaux faits accomplis pour la violation 
des traités ? Nous avons le droit de 
po.er ces questions pour obtenir des ré 

pon.es claires, car M. Hitler pourrait 
un jour .ae prévaloir d'avoir condamné 
en bloc !OUI les résultats du traité de 

Hier, dimanche, .i:l n'y a vas eu de 11f·11cc des ltah ns à Sokota IJ'Cvêt une 
l'On•BJ(reuÎon dont les UllS seraient té- CPnt deJ Tésultats non fa'\'OrabJes pour con1muniqu~ off.c.:,..J italien, f-...n TCVan· .rnportance stratéRÎQUC considérable du 
niés au moment choisi, tandis que d'au .. J\!. f-Jitler. che. un t6légram1ne d 0 Â'imara à r,\gen- fuit qu'rlle isole 1c mais!'if imposant du 
tres couvriraient 1' agres&-~ contre \Dle 
action collective destinée à faire respec­
ter la loi des traités de sécurité, 

M. Flandin conclut en disant que gi_ 

M. Hitler était prêt à donner des ex -
ulications sans réserves ni réticence1. il 
dc,•ait répondre à toutes les questions 
po.séea. ----Les élections d'hier 

à Berlin 
1u«'111i"'"' rt•sullal~ 

.... "('l'lllill 

Berlin. '!O. - La journé-e de vote 
d'hier Aest. déroulée dafü le calme le 
p]u.s complet à have':'s toute J'.t'\l1ema 
f(nf' Dèa l'ouverture des locaux de vo, 
te, la foule commença à y affluer. \ley9 
n1idi. la pllllpart d~ électeurs avaient 
c!~ià votf.. A 1 B h., .les élections avaient 
,J~ f'n r-t l'on put entame.r le dépouille· 
n1fn · du icrutin. L" affluence aux U"!nea 

va:t été teJle que les acrutateurs en ont 
été t'UX•mên1es IUTPT~S et QUe l° on hési. 
ait. au début. à pubLer lc'S prem;,..re Té 
.dtnts du vote :\lais les info1mation• 

'P31 vena:-:t de toutes parts démontrèrent 
GUe cette affluence constitusait un 'Phé · 
nomène gé::l'éral, qui s'était man1festé 
r'an loutes les sections de vote. 

.t\ Berlin: plusieurs milliers de per~on 
ne~ 9a.asemblèttnt d.a'lla la Wilhelm -
tras&•. devant la ré__;dence d.u chance· 
ic-r. celui.-ci érait de retour depuis le 

m'31t'n de Rhéonanie. 
Des hauts·parleu-n éta.ienl di~osi& 

ur les oJ>1aces ~t dans les tueA f't fai • 
a:ent r~tent.ir l'eippel aux urnC"S qu1 e· 

t.til aecu~ll1 'Par les appiaudi99e-rnen1:s 
J~ la fou1o. 

Les TTttlnifesta!ions d'allégresse o~ . 
vant 'a Tésidence du chanoe!i-.r cou'i • 
1111è-rt>nt longtem.1)$ a.prt-s minui:. Il i:tatl 
1 hou e quamd Adolphe Hitler dut pa· 
aitre 1p<nr la dernière fo!s .au balcon 
Ol r ~ .;.nd!"e aux cclama(ons. 

'\ ,. <'tta ion du ré-su:h3t de! :Ject on , 
'• f'l, (,o 1-hel dans un e.pp 1 !an· · 

radio. i:-;.vi •e population à P'lVoi· 

\'oi le r,t.-ult.Lts o.oV. oi.~~ (!., vo· 
,. t 1s <'tU

0

ill" ont été commun 'qués à 1 
!O 

T"t•' c! .. 1 électeur : 45.408.J 91 
Suffrft~Cs exorimés : 44.932.038 
( Prnoartion deo votes 98,95 et,,). 
Pour la liste officielle et pour le 

Führ r : 44.389.140 ; 
Contre la liste officielle et bulletins 

nuls : 542.898 : 
(Proportion de la majorité : 98, 79 

1>0UT cent). 

Dans la tp}upaTt des circonscriptions, 
on a enregist~é un certain nombre d 
bt!lleLins nuls ou négatif,, Voici le> ch'f­
f .. e~ les plus importants enregÎ!-trf.s : 

Berlin : 51.000 buletins contraires; 
Hambr>Uo'R' : 36.000 bulletins <OO • 

tr.aires ; 
Magdeboul'R : 30.000 bulletin• <On 

t•a;; r 

QuekJUtS données C0111p)é- ce Anatolie. ignale l'occupation. par ~s .S&nien. lai é vers l'Ou t, à oa droite, 
• ltahen•, le 17. de Sakota cqui, dit la dé "vec ""' sommet de plus de 4.000 m. 

111entaircs sur la JOUrnée roch<. est une base d'une tr~3 1wrndr 1m Le Sémien est également en voie 
portance pour eux, .aurto.ut tt•âce au lC'r• .t.l' êtr~ contou.l'né ~u.r son flanc. nift,pos~. 

B !. lO A A MM. Hitler el -Y 

er 1n. · · - T<lÎn d'aviation de c:onslruct;on récente ~ar le-s ('.Olonne& venant du Chiré et du ' bL 1 sont arriv~.s ici, v.en nt de 
Vl <: r>ei. dont i()uit çelte ville>. Sokota, sur un .,.étit f"t qui convergent ve:re CondaT. 
'oloanc, pa1 la voie des airs. Ils on' ffl d T li · l'Ou d 1 1 Ill ~ " a uent u se are, est a l u .o• l':l\ ta t'llll'lll IH\I' 1nio11~ ... 
vote' da'Ils une gare tout ipi;è~ de Pots. 1 A h' h • 80 k'l • 

d ac r 1anR' i, a cnvo1on 1 ome [ • d • ,_L . 
dnm. I..a plupart des mini3tres et es ~ I . . G ..a 1nen1e epccne Que nous citons 

f 1 · , ~ !1es· .
11
a vo ~ oia~u,de.u .S~d dde 1 ~~ 1 "· µlus hau~. ai.$:'nale l'arrivée de ces trou~ 

p rsonnB.-ReS of icie s avaient cte aux ur u-e \.'l .age qui 1>er\. 1t c point e ~art t ~ D U k · , r 
"es avant midi. Ill' d' . . 1. t 'J.tC-8 a .. are , qu1 se trouve prc-c.. e • 
., au eme C"OIP• annee •la 1en ·ms 5 d Q d 5· • J ] 

'\
·!." Von Neurath et le eous·secré h I S d • I' n.rn1 au u - uest u • em1en ; es ta-

·"' '8i\ rna.rc c vers e .. u . :pres oc.cu-p • 1· d • · 
tairr d'E:at. Meissner, ont remis leurs 1 d ·r L· 1cns ont one couvert a peu 'PfCS la 

d 1 K hon lota e u emu.en. n1oitié clu ,ch · t 1 T k • 
bl'-llctjns au hu1f!'-au de vote .e a 'B.· "La marche de Fcnaroa â Socota, dr' .. emin en re e a a7zc e-t 
11onierstrasse. où le président Hindcn Ill« dépéclle de l'A .1., fut effectuée •n (,~~,,'la~c 

11
. d' , 

1 1 bUTn avait rhab1tude de voter.. , 1 r ar des détachements mutes • eme corps annC"e raversa c 
~ 1 3t pt ou. '· P • . 'J okazzé aur un '"Ont cmutrutt prts du 

Dt!s bureaux de vote ont été in,.,ta .. au trofstèmc rorps d ar1nec. par un~ c11a- ' -· ué de M Tl ph t t i ,. 
1. d ] • pa t des oo.. ...... de che 1 1 <A A t 1 A gré cl • a me e e avança U$QU a 
e• .ans a ~u r · ~CUI.....,. eur· orru.e uc quaran e-c nq, ue. s Vrbarr~h Ces forct•s durent traverser une 

m:n d~ fer ou 1~s citoyen$ ont 'P'll déc>o· a trarrrs uu ~erraln accidente dcpoun·lt 
1 

oton 
1 

._, 
1 1 

. 
1 

t 
1 1 b li · · '' · ·l c., orrt..,.1'. c ega emen a popu a-st"r leurs u et.Jns JUSQU a m.1nu1 · de rottfes et ass111nant par endroits un 'Ion ~c il ' · é iJ 

l_.es mrn1hrc ... du front du travajl j caractère nctte111ent désertique. La popu~ l1111c~." sounz sans opposer aucune r '3 .. 

21va1e-nt reçu dt"s ca·te~ spéaale.s QuÏls lut~on accueillit les Italiens ai1ec eathou· 
4 

• • 
~t.ùe-nt tenu~ de ·produire au moment s:us11zr aprè.~ qu'elle eut à souf/rl.r des 
01'1 Js r-ntra.ient dans les bureaux. t:ac!ions des forces êfl1lopiennes battaut 

lJ s agents sp6ciaux é~Îmt char~és en retratte . Tous les chefs de tn'bu ont 
cle "i~:ter (haque n1aison pou:r en~aacr jutt acte de snunitsslon.·• 
Ica citoven :, irtmplir 1cur devoir Afec· Une roott' Te-lie Gaelê\ à Sokota, na" 1 

toral. ,l:lcment à la Toute dlt<" cdes e""US 

ChhqUC lecteur a reçu un in&~ne PO':' su:vic par 1e Ier corps d'e. mée dans 
tant l'.inacrjption sulv:anle' : cReichsteg ~on avance et qui passe "'1.r l'Amb3 
1• J'mdép~ndanc• el de l'honneur>. A 1ag., le ' c A~h:angh• et Cobba A"n-

1 .es habitants des quartiers bourgtoi 1 ei1, à 1' he . actuelle, les deux Co:!"P! 

'.irÜort· l c~t insigne, que l'on rencont~ J cf'.e'tmrr italiens >0ecupent. fa ·r à l'ar 
plus rarcmt"nt dans les centres ouvTier• 1 nu~e PT'ncipalc du Négus. un front ~u:­
du Nord et d~ rEst de Re ... Jin. V:\. à !Pf'U ?r~. en Llg;n. dro te. it ~rave:rs 

·ro""':es l organ· tions nazie$ par~ la réa-ion de l'F..nda Mo.tnni. 
·ourrnt en hande I~ ville, c_~iant cons "/ '-·•' ..... ,•ntit'lt un \'f)Îf' 4J't"Uf't"l't'lt•111t•nl 

•amment cVotez pc>Ur le Fuhrer>. Indépendamment du d~ve1opPf'n1~n'1 

La presse parisienne de cc n1atin ............... 

M. Hitler répondra-t-117· L'opinion publique 
allemande et le "f uebrer " 

· Hitler. et, a'il le faut. contre Hitler 1 Paris, 30 (Par Radio). - Le dis ,. ,. .,. 

roura de M. Flandin est approuvé par Un autre sujet qui occupe une gran· 
la presse française tout entière. C'eat o~ place dans les colonnes des journaux 
une réplique, constate le «Petit Pari - dl' ce matin c' et.t, ~videmment, le plé .. 
aien•, aux nombreuses et virulentes ha- biacite allemand d'hier. 
rangues de M. Hitler. M. Flandin •'ex- Le correspondant du «Matin• à Bcr 
prime en un lan°age courtois, mais dj .. 

"' Jin, n'est Ruère enclin à prendre 11.u sé-rccl, et d'une extrême fermeté. Au 
rieux cette lutte électorale d'un seul par 

n1omenl où le Führer se dispose à pro- li en face de lui-même, avec une prl't!t' 
roser an monde une paix de aa façon, 

a1r1aes qui a soigneu!tement atténué le chef de la diplomatie française lui a 
à l'intention du public. les réactions in. 

r~sé carrément les questions qui étaient temationa1ea opposées au coup de for .. 
sur toutes les livres et que personne c~ alle-mand, Dans ces conditions, il y 
n'evait l'audace de formuler. Au mo .. 

~ut un symbole de «lutte élt"Ctoral :1, 
n~nt où •es nouvelles offrct aeront au· (;t il y aura un svmbole d' «assemblée•. 
f.;1nt de réclamations, il était euentiel M. Gabriel Péri, est du même avis, 
que les sophismes hitlérien& fuuent dé-. c!a.ns !'«Humanité>, Les élections aile .. 
noncés.. Si Hitler ae dérobe, s'il •'en .. n1andea furent, pour lui, une simple 
•lobe de prétextes, suivant son habitu· formalité adrninÎ!ttrative et il admire 
de, ce sera le signe évident que son pa.. ,,ll·lôt ces quelque 500.000 Allemands 
c'fiame grandiloquent n'est qu'une fa.. et Allemandes qui, au péril de leur vie 
çade qui cache un monde d'arrière .. tt de leur liberté ont eu le courage de 
pensées. vottt" «non». 

Ce discours n'était pu inutile, affir.. Mais tel n'est oas l'avis du «Jour•, 

On rf'çoit à ce prO'pO!>l, les prée· ions 
suivantP<S 
Ar~um. 29 L'at'ance des coloones 

1'a1tctz11cs dans la région de l'Ouolca1l 
"opcre au milieu de l'accucll cntllou1ias­'c de la populat'on. Les troupes qui a­
Mnc•n t •ont ravitaillées par des avions 
qui ton! la navette entre les dé]xlts de 
1°lnt•ndanee et le.s détachements avancéa. 
Z.t. nutons apportent des pfêra de TC· 

chanqe pour le, autos. des vtvres et de• 
P'' .f.tft phannaceutlques pounnu d'em­
l•ullagrs B7J~r.iaux que 1'ou lance au mo .. 
. t'n de parachutei. 

(lt11ltlt(Ut' 

Le., popuFatlons apprtrent la nouvelle 
de5 ,.érentes victoires italiennes par les 
procTn1nrittom que TanctrEmt les at1ions. 
Elles en prirent con11alssa11cc avtc urie 
reelle stupeur, étant donné que leurs ch•fs 
l•ut affirmaient que l'empire du Négus 
t st invu7nérable et leur annonçaient le 
c•et de• JtaliC118 à la mer Rouge. 
Dans Tes rustiques églises de village, 

dr& serrice.J d'action de gr4ce .sont im -
vrovtsés d l'occasion de l'arrivée des lia­
' rn.s et de la /tn de tyrannie chtoannc. 

l .••s 1·1°1)1'r«•u-.;si()ll'-i 1lans 
11• (it,OHi:tHl 

!/avance de.~ lfalle11s ncra Je Sud aura 
pour effet de /our111r 1in noui•el allnient 
< la réroltc dans le Gogglam Le1 popu-

·1fj·i?!l d ... cc pays en t·ovan.t les Italiens 
1 Hlitrc.s du Rlrcou1an ci a1Janccr dans 
l'Ouolcait c• 'Ouoldehba sentent que le 
l" Gm•nt di• leur libération approclie, 

(;n111tn1• 

I .1a. -
1 le de Gonda'? ei;t la C:té histo-

''u cl 1'1'.lh •?? e Fond• sur une 
,ête à lro pics P~T ~e • 'égus FasiH .. 

dè. ( 1633-68). elle eut aes jours d. 
1•lffidC'..s. -, ~écia!e:ment à 1'époque où 

11 a Jéru tes portuga: et Je; envoyis de 
'" cou• d,.. l .. ishnnne y flren: con ttt.JirP 
le gr nd • ~l: - , des pala·s. drs ch:.­

, anx. don· les u:nes on: f'ncore ,.· -
·J'ts. 1 ' vi 1

l'o se divise en d~x parties. 
1 vill• I.n •e et la ·.Ille haute : la Pl"C· 

oii'1-e con: '1tr encore une qll ;antainf' 
d'~Rlilln .-• <•Ile rst habitée par d Chré 
t t'n-s ;. '" ·onde ~t ID-eu.pLtc exclu 

(~hemn·rz . Zwickau 

1nP éRalement le «Démocrate» du «Pe· qui voit dans la qua~i unanimité du vo .. 
lit Jaumal• : il vient à son heure. Il Y a te d'hier un fait aans précédent, un na­
clea Rens qui ae lais.sent hypnotiser par tisff'cit» imnreuionnant délivré à M. 
le• 25 années de paix qu'offre Hitler. Hitler, par le peuple allemand, Pas "" 

18. 700 bulle- Il faut que le monde aache, opinion pu- AllemMd ne sait quel usairo sera 
tins contra.Tes : Llique et gouvernants. que rien de aé- f~it d~ ce.s suffrages mauifs accordés 

Dresde - Baulzen : 26.000 bulletin• rieux, absolument rien de sérieux ni de eu chancelier : pas un Allemftnd ne 
Vers.lihes sans que des réponses calé- "'or.tr.iires ~ définitif ne peut ~tre édifié, pour le c.onr.ait le mes&aRe: qui sera adressé df' 
l(Oriques aient été demandées à des Bade : 26.000 bulletins conlrairC9 ; 1·lus grand bien d l'humanité, et ,,.._ main au monde. Il y a, dans cet aveu-

Hmcnt par dC3 Mu lmons G Il " dea­
c n~ .,. de la rac~ qu· duni:na 1e paye 
au . '\'llt-n1e siècle. 11 y a également à 
C.onda• une minorité d• Ju,f felachia, 
<tM'!tt: ve- l~e de la dom. n tion mo • 
aique, in tatlTée par la rein Judith, en 

<1Q5, 

Front du Sud Que1tions nettement posées. \'' tphnlie (l\'ord) · 26.000 huile -
1 

tout pour une pcnode de 25 années, si Rl•ment plein d., ferveur quelque chose 
M. Flandin demanda sur quellea co· ins conti irca : . tnus ln pays demeurent librea de dé .. d'anRoiuant 

l · portaient lea revendicatiom aile- LeipziR' : 24.700 bulletins contraires. noncer les traités comme et quand ils Même les adver&aireJ1 de Hitler sont 
oru~• L'Aii d d t Il Eu égard au chiffre des ~lecteur1, !& le veulent. . . 1· d'accord avec Hitler sur le plan inter-

mandes .._. eman e- -e el · f · d' • • L' Œ ud M t • • , Pius ortr .proportion oppo_ants a ete « .~vre:» .. ~o ;~t .~tner. ,. aine-· national, estime la «RépubliqueJt. 
que toutea tel coloruea d avant auerrel ,.c.al-·é~ dans le g-rand centre mar'tlmf"' n~nl q~ 11 a ete pleb11C1te et qu 11 .. ~t Hitler, ajoute l'ccAm du Peu~""· a 
lui soient restituées ? A .. t~elle l'intention è l lan1bou11{, ( 4,41 ', ) ; vîe;nnt"nt ~up~ns~ pour. quel~ue temps de t~e df'rrière lui l'immense ma]orité du peu .. 
de prétendre un jour qu'au nom du <'nrui(t

2
e ''!.f)1a~de)b<>ur4( ( 2.60 •. ) el ( . ..,;p. ae la demagogie, Hitler pourra, dem111n, pie allemand qui est prêt à le suivre là 

1 all d d 1 p . > , s'il le veut, répandre avec aansr froid •. ,-, 1'] voudra. dr..:1 vital du peup e eman e se ' · _ 
- ~.,.,. aux questions que lui po:;e M. Flandin. Et pour terminer, cette réflexion d1 d~velopper, fût-ce aux dépens des au- B 1· 30 A A 1 P I' Ore! ' ' 1 

- cr m. . . ..a manifeata- ar contre, • re• est pcssnruste. «.lournal• : Il y a quelqu'un qui doit 
tres peuples, Hitler demandera POlB' lion SU!' la rP'J1ce Wilhelm. où la foak Hitler. ne veut nullement évit_er la RUer- rirP iaun., : c'est le vieillard de Doom 
rAlle~ un empire et dans l'affir.. 1t ir.d ' s "'' ltats d~ élect1ons. a rprls rf:' ;_ 11 veut seulement la faire avec le Lui auui, il voulait prouver aon amour 
anative et aux dépens de qui l'AIIema .. d cporf on1 mon tres. maximum de chancea de 1uccè1. Toua pour la paix par des étr~ntea à la hus-

. M. Hit.er pparut u balcon, oc<a se1 efforts tendent à •'assurer la liberté 1:.rde. On di••i't •• divoaati-· de des-~e t.nlend-elle se comtituer cet emp1- 1 d' - - --
ft- orman• a r ture des banagcs du ser- action à l'Est et au Sud-Est. r.ote. Pas du tout : habile cabotinftge de 
re. " • d"ordre 'Pa'? ia foule rnthousia te. Dans le «Populaire», M. Roaenfela qt~lqu'un qui a.avait faire vibrer les cor-

M. Flandl'n affinna que la paix est [ t 
..a Proc amation des résultats conti· résume-, en une formule aaiaiuante, les de~ sensibles. Il a suffi à un autre ve .. 

indivisible et qu'elle ne peut pu être nue e• la foule :pousse des cris hostil efforts qu'il convient de déployer en nu du peuple, de reprendre la f~ule 
couverte par des pactes bilatéra•JX de chaque fois que les mic1ophoneo annon· 1 favelH' de la paix ; avec Hitler, 1&1111 po.ur obtenir le même succès. 

1:1u-1a1ma •'! Harrar ..,,.,, .. 11t'1•s 
Djibouti. 29. - Le.s correspondant. t­

t onyrr" 01111oncent que la population des 
•Cçt•u•" de Gfg-Glgga et de Harrar ont 
rt strU les centres hal>ltés et se sont dis­
' ·rsér., e'i partte sur les rnontagnes et en 
1>arti1• dans la Somalie brltamilque. 011 
a11no11cr que les aéroplanes italiens au .. 
•vient lancé de.s manifestes Invitant les 

(Voir 111 auitf' "' Gm.- n•rPl 

Nous publiorµ tous lea joura en 
pag<' 1011s notre rubrique 

La presse turque 
de ce matin 

4ème 

une ana!yae et de large11 exrraita dea ar­
ticlt".s de fond de toua noa confrères d' ou• 
tre pont 
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NOTES ET SOUVENIRS 

MARKO PA~A 
li y a une expression populaire tTèa 

employée. Qu.and quelqu" un se tTouve 
d.ans une difficulté quelconque, qu'il ne 
peut aunnonter, on dit au rpla.ignant : 

- Derdini Marl<o pasaya anlat ! 
{Confie ta ipcine à Marko pacha). 
J'ai eu donc la curiosité de savoir 

IQ\Û était cc Marko pacha, pas é ainsi 
à }.& l)OSlérité. 

L'art d'éconduire les plaignants 
J'ai su que c'était un docteur 'ttec 

qt.ri était directeur de récole de c me­
d1ea.e > au moment où le g~néral Be­
Slffi Omer et 'le .général Ah. '!>!é>:dcnt 
de 1a succuMale dïstanbu\ du Croistant 
Row:te. y .suivaient les cours comme 
élèves. 

C" est en 18 70 que !~ docteur itrec 
a .... ·a.t été nommé à oe iposte 

Comme c'était ur. chirurgien dist'~ 

"1J<Ô, 'le sultan Abdülaziz l'av>.it dé<igi:é 
corn.me son médecin pa:rticulier d'a -
bord, et au dit <poste cnsu:te. 

Par wite de ses fane.bons., M 'fko 
pacha é~ait ?Souvent saisi de (J))a;ntes. 11 
f.iaait ~mb1ant de bien écout.eT 
d~ plaignant et toutes les fois qu'J 
conetatait ne pouvoir donner aucune 
enri:t- à la demande. ::1 priait de Teco-m· 
mencer 90n récit iJOUS pré:.exte qu'il r. 
l'ava.t pas atten!ivernent suivi. 

Le narrateur Tecommen.çait ainsi ju.,.. 
qu'à deux ou troi'S fois d.e suite et, cl 
!RUe?Te la.e. se ::retirait 1 

Quand il avait à fa~e à plus for'<: 
!ln'ltie, Ma~ko p3-cha api-pelait son hom · 
me de co,fi.ance, le 1er ~ecrétabre. Muh 
itaT efendi, et, d'après un s.gne conve 
nl.', q.ui vot..lait dH-e • c Ne fa.ires rien > 
conf.ait le tplaign.a.nt aux eoins de !On 

.. rc ... éta..iire. 
D'une façon ou d'une e..utre, ccnnm.c 

'l n'y avait rien à attendre de Mark(" 
...,. ha. r e~ion qui s' C'9t vu1~ar1aée 
.. e ".::one oit ..• 

L'ivroane et le retardataire 
Voici, d'autre part. qudques anec· 

dotes que je tiens de l'obligeance d 
4lén.;. iaux Besim Omer, Ali, du docteuir 
Süheyl ou q~ j'a.i prises dans des ou­
vrageo dans lesquels MaTko ipacha es' 
le héros. 

Un iour, deux érudiants se Tencon· 
•Ten t à la 11>orte ,de l'école. Tous le• 
.deux étaient en retard. L'un, Qui éta;t 
j, re, oroyan.t que '!Ion co1lègue l'avait 
d~·.~é, commença à .se disputer avec 
lui. 

Ju•te à ce moment, MaTko 11>acha <pa­

rut à la porte. 
L' étud.>a.nt in.ulté ~ 1)1aignit à hri d~ 

Ja conduite de son oamara.de. AIOTs Qu'il 
'9°attendait à ce QUe celui - ci ft.:• 
"\"e'Iltement réprimandé, MaTko pach 1 

dit s.mpl.ean=t : 
- Lui est ivre, e' C$t entendu. Ma:s 

toi, que fais-tu ici, à cette heu,-e ? 

La science le veut aimi ! 
L'école de •médecine était située. a­

lon, à DcmiTkapÎ, dans un ja.Td1n en· 
touré de quatire muTs très hauts. JJ étacit 
d'uoa.ge, Ion du contrôle du SOÏT, de 
f~Te crier, p.aT trais fois. aux étu .. 
diants: c Padisahim, çok yasa ! ,. (Vi­
ve le Sultain l). 

Les idées de J;berté commençant par­
mi les élèves, ceux-ci, au lieu de 'P<>u&­
eer le cri réglementajre, le Templaçaient 
lp8l' celui de : « Padisahim alaaatri ! • 
( Desc<mds de ton trôn~. Sultan l). 

Les INITVe.:Llants d~ -eervice, ayant. le 
1.t"-ndemain, rapporté le fait à Mar.ko pa­
cha, cehû-ci fit subir un interrogato.ire 
eux délégués des étudiants paTmi fes­
quel5 "" troouvait le gén.&a.l Besim Omer. 

Voici la T6ponse qu'ils donnèrent 
tous : 

- Pacha, VO.U'S avez certes étud;é 
la physiq.ue. Vous savez donc que \ea 
anUTa font écho, c' est-à-d.ire qu'ils re· 
.fl~tent La voix, mai.a leur s.on peut être 
modifié. Nos 9lfrV"11lants ont donc oru 
.que nous avions orié c a!la.:9ra..gi > ou 
!lieu de c çok ya.oa >. 

Marko p.acha, qui ne demandait -pas 
nlieux que de croire à c-ette version, 
se l'"Ctourna vers les surveillants, pré­
st-nts à l'audieru:.e: 

- Les <\lèves ont Taioon, Jeu.y cl;t-il. 
La physique et 1la science en veulent 
aiMi J ... 

Marko ipacba qui, au fond, n'avait 
l>a~ été dupe, dit aux d-é-légué.s 

- L'écho, c'est bien, 'Jllais une au­
tTe foia ... 

Idées libérales 
Le commandant T ahoin, qui, en 

1 328 ( 1912) a publ.<\ un ouvn.ge 
sous le titre de c Mimti Mektebi Tib­
biye >, écrit à la page 75 : 

c Marko pacha éta.lt 'llil1 directeur arux 
.otei Utié""""", .bormête et Juste. 

teintuTe à Yamandakis -efendi, il lW 
irecommanda de ne s'en servir QUC pouT 
je sultan, en ajoutant que la 1petite quan 
tité quÏ] lui procurait, coûtait 500 Li­
'ryes luTQUes ! 

Marko pacha mit 
l~ment au coUTant 
qu'il venait de faire. 

Le 911\tan imméd~a­
de la plaisanterie 

Comme l'on s'y attendait. Yama~·I 
dakis efendi n'eut rien de plus pre$!<:. I 
après le dépa'?t du pacha, que de s'en· 
dllire l~ mou!taches avec la m~xtuTe Qu' 
or. ve.na:t de lui donneT 1 1 

On vint le prévenir, u!'le demi-h U'"'e 1 
nprè§, que le eultan le dem"ndait d'u•-
i:;enc~. 

Avant jeté un coup d"oe.il au miroir 
pour contrôler si sa tenue était cOTrec-1 
te. Yam:ind,akis efendi constata, 
on ,Jma-gine avec quelle frayeur -
au'° .. e!'I moustaches é:a:ent verdâtres ! j 
Il &e couvrit la tête sO'us ;prétexte d'une 
rnaladie et se présenta au sultan. 

Mais comme on étalt l>Tévenu, on l'o­
ht:gea à quitter le voile et il arpparu t 
nv~c -9CS mous' aches vertes. aux rires 
de toute l'af:s~tance, le ~ultain v corn• 

Sabre et... parapluie 
~arko pacha poTtait un frz trè' laTg~ 

c! n.e boutonnait jamais le§ dernien 
bou.•on de son uniforme. Jil 'Porta· le 
abre et ... un para.Pluie à la main. Il 

était très s:rnple. Jl ne vena 't iam3;S à 
'

0

éco!e en voiture. Il ne conna:is&ait p.as 

'r.-1 .ancieœ caTa.ctères e.ra.bes. li avait 
euiement a1ppris à sî.gnCT, ~t cela, de 
~auche à dToite, au lieu du cont:a.ire I 
Sit f~mme et ses .set>t enfants •ont mort.<11 
.uccenivement de la dyphtérie. 

Allan TUFAN. 
(Du « Kayn.ak ») 

Les articles de fond de l' «Uiun 

UNE VALEUR 
Nous entreprenons tous les joun une 

oeuVTe nouvelle. Tandis q'll'C nous -po­
soM la pTem.ière pierre d'une fabr.que, 
nous rrecevons la bonne nouvel1e de l'ou­
Vt"?tttre rproc.haine d'une aune. 

Tandis qu'on donne les premiers 
COUIP$ de pioche d'une voie ferrée, dans 
t:ne direction nouvelle, on aipprend 
qu'une autre ligne a atteint son obiec­
t1f. 

Les nourvelles qui parviennent quoti­
diennement de toutes les parties du 
pays peuvent se Tésumer corn.me §U1t: 
une nouvelle école a été ouverte, telle 
\ ill~ a éti électrifiée, on a T~lé le pro~ 
blème de r eau potable, tel h&pital a 
.été élargi. on a asséché des maTai~. 

Chacune de e.es r,>euVTes, qui a !on 
importance int'linsêquc, en dépit de Ja 
différence matérielle de ehawne d'elle 
ett l'un d,ea éléments qui con.trjbuent à 
CTéer l'harmonie de r ensemble. Leu 
·!otal c.onttibue à cT.éer « la Turquie Qt:. 

progresse cornm.e µin 9C'Ul homme BUT la 
vo>e <Ill, Atatürk lui a ouverte de sa 
main bien~isantc »· 

Il est facile d'apprécier l'ampleur 
r;1B.téricHe de ce iprosrrès à la me9U.Te 
de ses réali5a.tions. Mats ·1e eôt~ moral 
de la Quest~on est toujours une ~n· 
de valeur Qui demeure au-dC9SllrS et 
en dehOTs des chiffres. Certes, ce n'est 
~a!t que J' on ne constate, de temi>s à 
eutTe, les belles manifestations de ces 
valeur~. Qui v.iven.t dans les âmes. En 
toute occ.asi.on, nous pouvons consta­
ter que tous nos eoncitoyens « noUITÎs 
dan.s les idées d.e 1- révolution, ralliés 
aux idées de la rivolvtion », sont 
'?.roupéls illnt autour de la t>eT!t<>nne 
d'Atatürk, qu'autOUT de toute entre­
prise de )a République, 

Comme t()ujours. le dernier voyage 
d.~ quatre jo.urs Je notre p.rœident d L: 

Conseîl a été \.11\C belle occasion ~ur 
l'affirmation des entim~nts de dévoue­
me-nt au Tr:Rime et d' enthousias· 
me 'J>OUT son 'P'rOSl'Tès. AUCl\J.n chiffre de 
'\'Ote ne '9a11rai.t mieux ex.primer la pro· 
fond-eur et le sérieux de cea eentiments 
Loa Turquie n'attribue que 1leur valeu 
normale à ces ·moyens de contTôle, au­
quel on recouir:t très fréque)llment a.,il­
'll'l..,.8, caT nous so:nmnm toua ,profon-d 
nlt-nt convaincus que notre dévoue­
ment envers le Chef nationa1 oui a 
fa'.t se.s preuves au milieu du san~ C' 

du fou de la guerre de l'indépendance 
et l'ardeuT au progrès dont nouis té­
in•oignons ..sous :tee' ordres, co.nstituent 
une valeur qui dépa.s.se toute éva1u:a­
tion. Et la spontM>éité, l.a a'ncéTité d~ 
ni.<?.nifestatians de cette vaieuT sont 
unt- dee part.eularit~ de nntre existen· 
ce nationale. 

Kemal UNAL-

L1' 

--· 

<l<'C la \ïctoirt', à Alyou, [ccu,'l't' 1111 
s~11lpt1·11r Kricp1wl 

VIE OC~LE 
- ---·)':"· .. 

LE. MONDE DIPLOMATIQUE eon déficit, le Théi11re de la Ville con-

Amb" 11' ,\lit• 11111 !J IH' tinuera ses représf'"ntations vendant tout 

LETIRE DE GRECE 

La danse dn scalp macabre 

Landi. 30 MU9 193' -

Un tour an marché 
de Jérusalem 

-·- 6 
(De notre correspondant particuliet-) Jérusalem, main, 1

93 ,ri.r 
Athènes. 26. - On s'est battu au- Rien n'est p]us attrayant qu ~JhU" 

tour du catafalque du Toi Constantin, lte au BazaT de la cita<lelle de ~ 
ipour empêcher la dépouille moTteHe s.-.lem. La TUe étroite fouTIIlllle et de 
de Vérùzélos de passer par Athènes 1 C'est une confus.ion de gem5 

L• attitude des anlivéniZ!élistes intran· Jan.gages : aT8!be et hébraiqUC· ,_ 
.sigeants et la pass.ivité de leurs chefs On va, on vient, on co~' 
ont 'Produit la pire impression, m~ an.airchan,de. t i 
dans les milieux les plus indépendants , Tout se vend, géné~ a8l· 
-0ù \'énizé:los n'était point aimé, même i i 'L ok.iah > ou au <. r,otle > v~~·e~t IJIJ 
du temps de 9a ~andeur. es ~Tosses quanbtes se 911ret 

B « kantar • ( 1 OO rntles). Les 'j"' lit!" 
, . . agai:~ . . POUT la venite des liquides sont e 

La deas.on pTem1eTe de Ja fa:m.iJ.fe et Je C jarrah > (22 Jity~}. J" t• 

du défunt de procéder directement en 1 Le lait est toujours vendu au 1.~. 

1 

Crète,. aux funérraille~ de Vénlzélos. éta:t 1 L'huile, très employée en Pa.l~~ 
la me.illeure. . • . . , . , IJlOur les fritures et Jcs saJades. se. 

1 
9' 

I :v1a1s la famille .e. et.a nt la1'.'tSec 1nf,uen· toujoun: au c jaTiah >. Les. gratn 
et r par les drrigeants du pair- ·vendent au < tablad ,. (voiture)· , 

1 t i. h,héral. • qui tenaient à la."sse~, expo.- Quand on achète de grandes ~ 
S" a. ~t~~es, 1pe~dant deux 1ours, .. a ·tités, il est toujours plus écon-0n·u fi.. 
la vener.allon pu?!Lque, le corps d: l 11- de demander le ptix du < rotk ~ 
lu!t1e homme d Etat, Je gouvernement d'acheter .proportionnellement 
s.:;ar~n.tis.,ant le ma!ntien de l'o-rd1r~.' c.' quelques piastres de ma'l'Chandise· J1'\8f' 

iD!'"OJet a provoque une vague d 1nd1~ Chez }es bou .. ·he-r.to et les dif ~ 
Rnntio~ ch .. Pz les ~ntransigeants qu.i a.;ii ~ chands de 'Poi~~ons. il est 
cher:he a exolo:ter cette occat.lon. ficile de recon.naîtrc 1Jes morcerauS· ~ 

d ' . d'h 1 ••• f:n o ..:p.o, .... nt au 1nort U}our U! • • r. tains moLf'Ceaux. qui ne sont pas ,,ad 
n 1 ort d hier J scher ., dé!.ns la c Caloute ), Je 

Le bilan des bagarres, à Athènes, <iuelquefois, :ci quand la différence ': 
;1 H'our de l'ombre d.es deux n1o•ts, s'é· Téside que dan's l'absence de queJQU 
~ève à 1 5 ble~sés. Des officiers su-pé. [veines. 
::e.u:.s de police et d• gen?arm::ie, Qui Le boeuf et Je veau eont abond~ 
lva~e·n~ reçu, des ord!'es d em~echer l~e mais comme toute la viande eSt: 24 
•. 1e~t.n.., ap-re.s Je ~Requ~ema, . a. la me· ch~ment tuée et vendue dan.9 Jes.l:Jll. 
.no.T." de ~onstantin .. ~e t?n,t 101.nts ."'ux heur,es, il est bon, quand cela est pa!Sl-dal" 
inJ.nife.!tan s et Oint insulté a QUI m:eux ·de la c.on-se-rver un i· our ou doeu:l· • 

· 1 - · d v· · ·1 1 tdl :i•1eux; a memo1re ·e en1ze os. de la glace pour la rendre ip U5 

Spec.taicle affligeant Que les journau,· .dre. • 
·· • · ·1· t -·-•·r·· d ·b d dilY ~n,1ven1ze 1s e:1 ont 4\.&.A.Jl 1e e cann1 J.· La volaille - ~>oulet, oanar • ·~ 

1 °me 1 . de - e•t chère... On économise •;::i 
Les intr-ans.:.geants, 1pourtant •. co~t' ron un tiers du PTÎx en les a~h~ 41 

n'\1ent l.eurs menaces sous ·la driectio~ vivantes. La volaille ·se détaHle. iC.1• • 
1de quelques députés et de deux jouT - "orte que .1• onf)peut en acheter la au;. 
'l.aux ~ ;oendiés. tité Q'lJ.C l'on désif!e, _ même une :-

On leur a attTibué l'intention de fai- si ]'on veut. Les foies d., vo)Aille 
r:: sauter à coups de bom'bea ~e COT· débités séparément. IJj 

billard de Vén.izélos. a.u COUTS du b'a.- Le 'POi on est relativement cher . 
1<t Le Pirée-Athènes l Palestine. Le petit poi990n pour frit....,. 

Comme 1] sont capabl~ de \out, le dont tl y a de notmbreusee variétés / 
go1:'-;emement a d~\ fi\rr~ ntaeh."1.e t-r soJe. cbour1la·>, thalimedon>, c:rntl~ 
a;mr.:r,. la dépouille mortelle de Vé. coûte environ 2.50 piastres J' cok.1 if 
nizélo, ne p.Mscra pas par Athènes. l.e pTÎX du .poisson aU«mentc a-yattt 

! ou te la céré.~o~.ie se dérou1l.~~a en .. ;abbat et les jours d~ fêtes. tJ(i. 
~Iete. co~me c etait, d'-:1 rei:ite, l 1nten· Ce sont Jes fruits et les 1~ OO 

L'ENSEIGNEMENT tion prem1ere de la famille du mOTt. font la grande variété dee m.,nu•~ 
Un grand vide trou"" des aubergfoes presq<lf' ,,.. 

le mois d'avril. 
On annonce que M. Fabn;zius, ipre -

mier conseiller de l'ambassade d'AlJ., -
magne, à Ankarra, et qui a lon$l'.temps 1.'éc~t>le (<H'PStit~re <le Büyül\tlt•1•t.• 
rt:mpli 1.es fonctions de conrul général Le recteur de la Faculté de sylvicu1 . 
à lst.anb41, !'M"Ta.it nommé ministre à Bu· ture d'AnkaT,a, a Tejoint son poste après 
carest, 1.avoiT terminé à Istanbul les études qu'il 

LE VILA YET 1 a faites au orujet d<'s forêts d'lstranea et 
L·1 nprccntion tirs impôts rle la oituation <le l'école fore tière de 

' •' ' ' 1 Püvükdere. 
La peTCeption de• irnpôts se fait 1 LES TOURISTES 

d'une faeon norma'le. On vel\~ à nr 
laiuer à l'ann<\e pTochaine auc.un oolde l 'uc 1lt'plnrnhl~ l:t1•1111c 
.non réglé. Une eommiMion ~iale a Î En vue de rh'Juire 1eu.l"S trais, ce:ttai .. 
été créée pour d·éterm:ner les meeuTes n~ agenc~ tourist.i.qucs c contentent 
à p?"endre poUT enc.aisseT 20 millions de faTre visiter aux. toutistes ,Jes oeuvres 
de Ltqs. d'arriérés d'impôts dus au byzantines de façon que iecux·c1 ixno-
cours des 25 dernières an1nées. rent la plupart de n<» autres monu 
l}assc111bléc {Jt"Jl(\rnh• tlu Bnrre:tll mcnts historiques. Les i't1téressés exa -

Ce Qu'on peut constater avec regret, farinée . Le « bambya ~ est uo ~ 
-c'est que quelques centaines d'inl"ran- veau légume très a'Pll'!'kiê. t1 Y s. ~ 
sigeants sotent ·parvtnus à s'impo9e'J' eau des betteraves, des épjnairds. et 1" 

gouvernement et à em'J)êcher la snande ortes de haricots v-erts.. IO'" 
majorité des Athén"ens à .aluer une Le c ltohbraki >, autre ~,,,e d' 
·dernière fois -l'homme d'Etat qui, dl cal, est consommé .en irrandes tt41' 
'1oins de 25 ans, a 11iplé l"ê1endue de tés. .,i 
son pay4, Chaque saison a. see fruits diffhetl al' 

Une arutre considération. c'eat oue. les oranR~s ~n hiver : prunes et abrÏC p; 
c marchand.s ·de haènes politiques > aont au pr:Întemps ; Taisins et melon.a d1 fflll". 

Le bal'lN'"au d'Istanbul tiendra demain. n,inent le cas. 

éddés à a'opposeT à tout prix à une datte? et fiR-ues en automne. On 'ic*' 
rkonciliation, vo~re à une trève d~s ·ve des bananes wr le maTChé· 
'"Hl~~ons, t!rrti~.ant ainsi de voir dispa.. l'annêe. " 
T-<tÎtrre leur rai~on d'être, qui est d'ex 11 n'est pas étonnant que t(Jllllll'e d'l'fl' 
11loiter la di~corde 'POUT en t.Ter 'PTO- variétê, cette profusion, fassent, . tJt 
fit. visite au maire.hé, une eJCPédôticP ~ i' 

à 16 heures, .soh assemblée générale an­
nuelle dans la salle de la Cou• Orimi­

Toutefois, les intran!lige'!'llts se pa. ressant" et pl"Cine d'imprévu,gr~e , 
LES MONOPOLES v.rnaient à lombre de V.:.nizélos : lui volonté inébran],.ble d"s « balutzill' tJt 

llt•t>il..., « 11\(H)èlt•s • mort, ils f.niTont. rpay di!'PRr.aîl'fe. Qui ont r~tbSSÎ à découVTir les tréfd"' yjlll 
ndle. 

LA MUNICH' ALITE 

Les pon l~ ÙP t :or ut· tl'Or 

Les plans d.u pont « Gazi ~, com· 
n1andés à une maison allemande, vieci· 
nent d'arriver Il a municipalité. La 

\/u les bons résultats obtenus par !es Pa·r a mcrrt même, Véniz.élos aura la terre palestinienne, en fait sio,.df , 
autres admlnisLration9. celle du mono .. été utile à son pays. .rrécolte abondantie et lui Tendre ~ 
pole des tabacs a décidé d'ouvrir éga- Mais ni ses ·pa·Ttl!=tans, ni. rut tout, ~- cien éclat. 
le.ment à Besikta~. U&küd.a.T et K!a.dikOy, ttdver~aires, ne e•ont caoables de corn Charles BERNS~ 
des débita modèles. blrr le <?Tand vide lai.;é 

LES CHEMINS DE FER 

commission 1echniquo ~ la Ville awra L';isscmbléc tics acliouuain•s tk~ Smaro H APOSTOLOU 
joseph P. NACAMULLI 

à examiner s':ils sont conformes aux Cl.lcmins <le fer Orientaux Mlle Sophie E.liopoulo, MT. R. Ca­
condir:ons de J'adiudication. A l'issue 

1 
M. Back, daecteur général de la nuti et ses ioeurs très tow:hés des se:n, 

de c·et exam-en. !"-eront entamés le-~ t1a ~ compaanie des chemina de fer Orien ~ t.ments d'affection et dett maTqu~ de ft"'ff\,'\'C~S 
vaux de construction du pont propYe- t-b.WC, qui doit assister à l'assemblée gé- E}m'Pathje quj leur ont éte tétnoiRTiés à 

19
1' 

ment dits. pérale de~ actionna:ÎTICS qui ~ tiendra l' cccasion d~ la perte dou!OUJIC'Uee de 8tyo1lu, 29 Mo.fi 
Les spécialistes auTont A'US l si: pro- 1 demain, est &Trivé h:ier à Istanbul. Le acur bien-aimée mère et 8C>eUJ" _. 

noncer, une fois de p]us, su.r le délégué de la compagnie, M. Aubauel. Madan1e Vve Vers la levée des sar1ctio1~ 
projet du transfert entre Eyup et Süt- ' est attendu auJourd'hui. l Jn discours tlt• .\J. cerru1~~ llice, du pont d"Unkapan ou, plus i Ai>rès l'assemblée générale, oes me•- Catherine ElÏOJ)Otdo Paris, 29. _ A l'occll3lon de la cé,. Il 
exactement, des déb1:is qui rob ·'!te.nt sieurs entreprendront les pourpaTlens w 
de ce pont, .aipTès le dernier orage. La en ce Qui concerne Je rachat parr l'Etat (née CélOUtÎ) tion du cinquantième anniversaire fP~ 
di.tance entre Unkapan el Azapkapi t du chemin de fer. fondation de la Chambre de C"".},r'-

1 · lialienne de Paris, l'ambass' acleUT " -;.M est de 440 mètres ; elle n'est plu< que LES ASSOCIATIONS prient .es parents. amis et connaissan- ,.. P.-
d 2 30 , E S l <::e9 de trouver ici l'eJCpression émue de Al. Cerrutti, a prononcé un çli.tcnt!-Mll ~ 
d

e Il mctre, entre yup et üt üce, L·• Arkatlct~lik \ "urdu• leu- ·'ncer' es r-e-'em-ts. applaudi. Fai$ant allusion aai.z fi"' ..... ..j. 
e te e rorte qu'en ne Tetenant Que le.s '""' - ........ ...... -· ~ ... 

paTties valides du ipont et en leur fai· Messieurs les membres de l' Arka - Beyoglu, le 30 man 19 36. '''ents récents, U a cléploré l'inlqllelf'f f 
da,lik Y urdu sollj! inforrn • que l'as - 1 icnce des sanction• genevoise~ con '".i 

11ant suber une ,~~euse T<f
1
cehon, on semblée générale annuelle auta lieu talte, mals qui a été comperuée par ~-

ipourra assuTer ~~tnent a 1a1son en· tt , l di h 12 vrri} à t lll ~Ji 
tTe les dCUJ[ l'lves. ce e ••rnee. e marie e. a • Versl unification des mines uc1e de comprene1111on 1r~teme ·IJ(ll'·;:.. 

Les flllits t!t;<'Oll\ert<; 10 h. ,30, d.ans notre local . Fiance. Le peuple italien, dit 1 ,r pl 
l A 1 1 ' 1 S j h b d Z Id k attend que la France nut.tse le tilU ..!-La Municipalité d'Usküdar a acco1d~ , QllCll c < es lllC< CC Ill. ( e C ar 0!1 e . ongu fl. r ()Il ~ 

un dé]a.i maximum de 15 jours ~ tou• \ Les mernbTes de !'Amicale d"9 Mé- La direction de I'ls Bankasi 
11 

en- ::p~~~~n~·rf:;;;"~~~e:s~;an~: ffJI~ 
les propriétaires rpo.ur a.dapter un cou.. d'ec1ns ont tenu hier une assemblée sté.. Je voyo à Zon!1'uildak l'un de •es directeurs a'autruj, 
v~le aux rpuÎt! que 1' on irencont'fe, nérale, Ü d .,.9 
b ' Il POUT étudier sur place le 1>TOiet C~· ne s1· tuat1'on para ~ eants, dans les champs et qui consti 'fi été décidé d'alloueT 'respective ~ 
tuent une source de dange.rs petmanen~s. ment 655 et 659 Ltqs. à l& famille des 1~P:tp}:k;:~~~r dQUS ~ne d;ecti~ bun:it1de Bruxelles, 29. - Un nouveatt jCI. 1" 

l 
'
'. J · ,. défunts docte\l/nl Hamdi Suat et lsma.il es mmes e c ar on e contre les •anctions a été tenu ".J <' ucns t' lll'llllt:S • celte nS~don. • "'-:JI 

H,er, un enfant qui jouait devant le Hursid. LES ARTS . professeur Terltnàen ~ déploré l~ll~r, 
Des lettres seront ad,r~ à ce:r ~ , 1 ttons contre l'Italie tn-"'irée1, dJ.l 

cltJb c:Güne~t. de F:atih, a été mordu f i 1 1 1 ·-r ~ tatn• docteurs qw, tout en ap,prouvant 'IUllllVCl''tl re ( C , ~Zl les intérêts de l'Angleterre. JI a 
pa'I' un chien enra.gé. Un aut:re chien a ~ 

d 0 k les allocations accordées aux fami]lea Le Conservatoire d'Istanbul a déci.. ega~ment combien est ridicule 
n10T u à rta êiy 'lLJl enfant du nom de .,, 

des collègues déc<\dés "" yefusent à pa- dé de ae Faire Teprésenter a.~ une corn- fion qui oblige la Belgique. ... " Yani .. A.. Kasimpa~. le nommé lbtahim ,....~ I~ 
ycr leurs coti tions &<>us prétexte Que mi'S.Sion à Ja cérémonie, qui 6\1.'J"a lieu à "sanctionntste" à soUiciter l'a.PP". 

a tté mardu par son propre chien. · z.. ""4" 
ceci est inutile. On prendra une déci - la c Gua d'Italia >. pou~ commémorer talie "sanc&nnée''. D~ iB., 

Le Tbéàtrc .\11111Ici1ml 1 aal :;ion à leur égard quand ils auront Té· le cinQuantenaire de la mort d-e l...iezt, d'hom.mage oat éü Cldreué.s au 
c C'est grâce à lui que l'école de mé­

decine a c~ 8Clll inodèpenda:nœ et 
c.ue les !dées de liberté s'y sont d1!!1J,.. 
sées. 

• D est mart après 'PLUS d'uaie &mlée 
de ma.l&dle, à me Burgaz, en 1304 (1888>. 

Pour pouvo1T combler une partie de pondu. ( J 886). lie Bt à M. Muuollnl. 

,:~~~~~~~-==~~~~====~~~~~~~~~~~~~ 
Le corps a été tra.nspont,é e.u clmetlère 

de Kuzr:wncuk. Aux f'unéii&illes avalenlt 
" té toU3 les ébudiants et les profes· 
~rs <le l'éco!e de médec:l.ne. > 

Une farce 
Le d<\funt aimait auaoi à plaisanter. 

Le .sultan Abdülaziz ae faiaa..t teind~ 
les moll8tach.cs par un certain Y ainan .. 

<lalcis efend.i. Le pacha aaiperçut q~ 
celui-ci teignait ses moustachea avec la 
même teintw:re quÏJ employait pour le 
am.1vera.in. 

U fit composer une mixture noire, 
QUM ava.it J.a pTopriété de ae chan1"cr 
en coul"ur verte, demi-heure a.près 90l1 

erm>loi. 
li la mit d"""' wne peti~e bouteill~. 

et en faisant ca.dea.u de oette nouvelle 

l 

r 

(. 

1 
-·~ 

Notre quartier est trèJ sûr ... 

1 

... A droite, i! y a lDI agent en fac· 
lion. - . 

... à 
cipal ... 

1 

gauche, 

< , , 

est l'inspecteur 

t.~-->CV·V-.<>~><: 

muni-1 ... et en face, le triblDlai de paix et I - Enfin, voici, l~-~:" i!! 
la prison 1 planter un arbre - a--
!Desstn de Cemal Nadir Güller 4 z•Al<sa.mJ / vandalea 1 ... 
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Limdi, 30 Man 1936 

CONTE DU BEYOCLU 

Par André BJRABEAU. 
Le femmea .sont ai bavairdes . que, 

ce qu'elles <>nt à cacher. il faut qu e;Ilca 
ile daent tout de même à quelqu un. 
L.quelle n ·a pas aa confidente ? • La 
conficiente de Geneviève Bastard. c est 
i\mé.lie R.me!Saud. Et Geneviève ra~ 
conte 

- VoJci. ra vais annoncé Ja chose 
:à Roger au dernier moment. J'avais 
io.ttr-ndu d'être dans ~es bras ce jour-'là 

"lour lui due ! 

- Chéri un grand ennui : nous 
' I · ans nous a:lon Tester q.ue qu.es J<>U'TS s I 

d · !\·on ma' f\•01r.,. une ql!:!nza.i:-ie e JOl.l'rS. • 
a-i P :rt da~ le ~tidi pour s.es affa res et 

il rn' emmène.. . 
» Ro~c a bondi. Il m, a:!.me. n e:t<e 

R • !'1'dee d'être quinze 1ou ipas, og r e 
~ns moi .•• 

- Tu n'as qu'à d~ que .u ~e veux 
llJas t. en aller . • que tu n as PiU 

d q ue tu es mala~ '"'nvie c voyager. 
de.. . , 

_ :'v1a1.s, chérie, c est mon ma~1. · · 
, oit b..cn QUC je ne MJÏ5 pas mal.a.· 

·de.. et 1' • toujours aimé e... l~r dans 
le M·c.. . \ ·:refois, ça me d1J1tTava1~ 
ipa l"e que je ne (avai pas .•. Si !e lut 
di 8A!Jourd'hui que ça IJ'le me dlS'tra 
plu., 11 devjnera qu·n y a un c toi > 
dans ma \ie.. Et pws. tu ne conna..:s 
'Pas mon mar : quand il a décid.é aue1· 
que chose .. 

Rost"cT e <:onnaît .pas Œarles. en 

e1fet 
~ T..u 8.13 comment j'ai rencontre R.,....,, : dan• une foule. à un matth 

Id~ trnnis. Ce fut !'-amour de d.eux "n 
~oinus qu'un ha:Sard a joi.nts. Sa"ls 
•nou!1 être consultée. .nous a·von é · 
d'iaccOTd pour penser que c 'é!ait miei; . .,­
de 1~ 59C1' les choses ai :. ma v17 
1d un côté. notre amour d"" l autre. C 
es' un jaloux. RogeT : un b~ 

1
as 

eour qui se rej o~nen t, tu ea1, . · 
id.ans les conversations - . c;.a ~f1" .. e,. 
~·~si-cc pa..s ? - je n>C lai e er a 
iè .. t : c Mon mari veut.·· . Ch~tl• 
IDl!'n e .. > aussitôt. je le vo~~ QW ~ 
mo:-d la lèVTe et d.étoume la tete. Je ~ 
'Pf't1x i)atler d'un déta:.1 de chez moi. 
\.., fauteuil du lon ou une ta?lP de 
da Jle à manger sans que ça 1 agace. 
/,lor.s, li n·a jamais ch.en:h~ ,à. connai· 1 
tre Char.fe9, f;t moi. i a1 ,prefer.e n~ pas 
lf• lu.i fair-e connaitre... Il nou'9 a CTOÏ· 
e;és. une fois, lut et moi, par ha~ 
dan• la rue : j~ 'PO.rie qu'1l ne s est 
r>as retou.tné. 

> f e t'ai dit qU j' ~lal'S dam SCI 

lna• pOUT lui PP'endre ce db,>art 111 
mr lâcha bru""uemrnt. Il était fâcho. 

• - 11 t'emmène d &n! ses voya~ " 
•f .Ufaue• ! C'est t<>uchant 1 Et dans 

"1id, 1 Presque un voira11;e de no­
lll<>«s 1 •• 

> Un ialoux. 
> - Tu e:s bête, chéri. Tu nis bien, 

ie e l'ai J é. qu'entre lui cl moi. ·1 
1Jl

0

Y .a Plu.s rien.,. 11 n'a jamais été 
très .. E. depullS que tu es tà. c'est 
tour à fait fini •.• Nou avons touiou ~ 
fah d'aill~n eharmbre à paTt. .. • 

et iaussi. el surtout. parce cru~. tel QU' il 
est 1e le supporte 1 •.• 

> Cet homme qm !'-essemblmt à mon 
1amant vovrut ce manège. ,-oyait cette 
iintimité.. voyait enfin oc que je n'a­
vais jam:.r11s vodlu que vit mon ainant 1. •• 

> Je n'a ipa beaucoup man~é à ce 
déjeuner~1à .•• 

.> Et 1e n'ai pas mangé beaucoup 
1plu le eoir C r ou din.er, naturellement, 
ic c 1 a rec o11'UTI en c;.a. 

\Tie l~conomiq11c et J?inancière 
Quelques stipulations 

règlement ~ur les 

dro gueries 

du 

. \nn61HI 

1 \131) 

rel années de nos principaux 
produits d'exportation : 

LAINE 
Er\ n1illieir11 

Tonnes Index do Ltqa . 

Cepen<knt, r étude du problème dea 
besoins en pétrole du PëlY• ne foTme 
.,.... seulement r objet des eondages au 
iC'otJ!I de cc.a dernières années pour dé­
couvri.T ce PTécieux Lquide qul ont ü.é 
rp~ à de plus grandes profond.cura. 

[ On 'J>rocède aussi à des études BU1' 

l)lr.ce pour extraire du liquide com­
bustible de nos ec:histe-, bituméet. 

• Il otait là, le ma;tTe d'hôtel. for· 
cément 1 

> Je ?ftSsai une fOTt mau,~aise nu.: .•• 
oui. de toutes façons, une ma 1va 
1~uit... Je rn'endor.m"is nu matin. d'un 
ommell brutal. dont Je m'évd11ai en 

i=;ursaut. 

• - C.' est toi qw viens d sOl'tl'leT 
l)oUr le pe it déjeuner, dit Cha 1 . 
F ntr-ez l 

Q' apr~ un règlement en .élahoTation 
droRwstes ne 'POutro.nt plus avoiJT 

~"'1rs déoôts ·sur les boulevaT.ds et ave 
inucs. 

Ils aUront l.a faculté de iles établir 
d.ans des rues latérale:s. 

1..a valeu" des marchandises c-n dé~ 
1PÔt devra f!tre au maximum dl" dix 
mill<' 1 i vr.,. turquco. 

l.JCUT vente ee fera .exclusivcrncnt 
llJX +phcma:ci.es soue le con:·rôlc d 
r.spect des services sam.ta 

> Ce qui ent • tu le dev'.nea. ~e fut 
le maitr· tfhôtel. qc, Tessembla. à 1 Découvertes d<: n1 i ni·s 
RoJ:< r I • matm 1! • rva t ses de 0 t • -~'I "' 1· d h n a rouve au ..,., .. age 1'.llrpe i e 

hans leu:r _aim~rc. . j .ùiin"4l.n, une mme de cha.rhon et au 
• Dans ht ddait pay une nu•t !J. u ' B li d U · d 

leuse, il me v t auprès d'un man clé1>ei .. "
1 

.lf::: oyab·r~ rgu.p, une rmne 
• 1 ·· . ~ omr' argen ere. 

""" .et h,.u ... ru •n1~nt as, c.i\ 1 ai 0 · d · h t'll 
• • _j n en a e-nvove e.:s ec an 1 ons au 

, ~ntt a Hos: r, h1en e.:rt~nou, et nous . 1' d J'F. · · f' d' 
f 

. h L-. Tt 1 m ~1 ere e ..conom1e ~!uX 1ns e~ 
nr ;usons pz~ c. a1nl11C a ~ · · • 1 :X rnen· 

l IJ:l I 
l IJ:l:.! 
19:13 
lit:l-1 
l\l:J;j 

\11nt'i1h 

llt:lU 
19:ll 
1!1~2 
1933 
1 ll:l ! 
1935 

Aun~~lî 

J 9;i, t 
lit:Jl 
111:i2 

.i.21;8 100 
4.5~1i 140 
:J.4\15 107 
5 _r,;13 16!1 
fi.>{I~ 210 
'> ,f104 17 l 

HOUILLE 

Tonnes 
sl.0011 

148.2i5 
121.:11: 1 

532. JùO 
h75.742 
1;70.i l tl 

BLE 

J 11t1 ttX 

100 
183 
520 

ln°le~ 
101) 
216 

1 . (JlJ~ 
1,89'1 
l .~il\1 
1. am 
n. ~~·; 
l. H:!2 

En 11tllllar,.. 
1)~ 1 tq" 

1 .017 
1. 611! 
3.784 
:1.81 1 
.l,204 
:! . li5U 

En r11illiC1r8 
du 1.tq~. 

577 

.> ... F.t ct"la C a d_ouze 10~, ?ou1e f , . . . , , 
1ours odieux 1 Douze )OUTS t101s fo. paT1 La necess1te de relier tele- 1!•33 

, 19a1 

1 nnne~ 
7.903 
li. IUi 
:11'1; 1 ~ 
~tl' fi89 
~li.><28 
til 002 

.1111 J 

:l38 
l. 0119 

817 

l .tl!IO 
4.081 
2.8:11 i<>UT Str.>PI 'ée. 1 1 · 1 1 1 > Enfin, h er. nous sommes • .,..,,.. 

1
p1011Ique111ent Stan )U aux l!i3,; 

Pans. Auiour::fhui. Hog m'attcn· . • 11 >. 1 I' 1 i 1 l 1 rs tu1·co 
dait. ,. sa avec quelle :paten e. 1 '-1 CS (li 1ttora Ce a ~CS j10Ul"par e • -

,,. allée chez 1ui à !>ied - en t,,.j. ni<:r Noire tchécoslo\'aques 
i.n.:"U'I• c~ pieds ••• 11 m'atte-.:i..J.a't à c "'Q 

ht"'llres, j-c ne Wl!I rr1v• Qu'.à 'P'1ès d• l.e d."ecteu:r rl"un établ..i:uement corn- Une délégation turque se Ttndra pro .. 

6 rpt heu ea •.. Il m 0

R oUVNt port:~ l n1ercial d'Jst.nnbul, qU.Î Lri!Îte avec iea cha1ne1nent à Prague pout Y enta~iCX 
"J.a t en hahit :l rchés des villes du httorral d-e }a ~lea pourpnrler• ipour la conc.1uai~ d un 

> __ T01 1 Ën.fin 1 l'étil1S plan d' n· 1 ne-r • ioiTe a décl Té ce Qui suit : 1nouveau tra~t6 de commttce ,ainsi Qu .. e: 
d r · · · .,,_ V · · d' -c tion de clcanni: hnco·tche• 'Qltiétu e. e cro ::ais que "O'l:9 f'~Z tes-1 - u nos traraact1ons ;1mp0Ttant.es l une con\ n 

tés Jà-ba.s un jour de plus Je me suis avec t~ mauh ~ des vill~s d·u littoral coglo"·aque. , • • , 
habillé à 1.a longu parce que ie dois de. la meor .Noir., nou• Tessentons le be Notre production m 1n1e r e 
,1iner en ~Jlle. • . '.soin de u1vre au 1,our le JOUT la. 1ritua.. 

193
5 

, Il ava t !:!on visage rromai.n. son front lion de ces marches. Ce sont pr1nci-p·t~ Cil 
1 :is. ses eourals froncés. 11!1:· ,.., nf'..z ment ceux <.le Cire~un, Ordu, Trab .. 
net sa moue Împér 1e et ses jooes :zon f"t Samsun. 
_,ombres... 1 Pour ce feite, il est indfspen•able de 

• - Non ' li. cL,, .. je, ne m'embTa-s- e1~CT ipar té-lé-phont" Istanbul à toutes le,, 
se pas. je SUI malad~. ie 8Uis venue une v:IJc.1. 
.flteonde seulement pour te "'oÎT... j :-\in.si, par exemple, après avoir, 

> fi ressemblait tei'flf"ment au maître r.1 'ru.ra fois par jour. conversé IPil1 

d'hôtel de l\Jicc r ... f'étms di:.. t lui é'J.ép.hone avec notre correspon lant d,. 
hort~use, bontCU9c comme s i1 m'ava:'t i-J~mbourg, nous ér>rouvon" le be1!oin 
vur. là-bas ... Et ie ts b.Jien qu.e ie ,..>OUT lui fourniT un rens~nemt-n que] .. 
rr."oserai iz:ma:s le ll'evolr. > "on~e. qu'il nou. demande, de no.us 

_ __ ...., 1 d c:1ser à Giresun. 

Banca Commerciale ltallana Nou• voki dc>no obligés de télé11:r·a 
h1f'r l\J'ou9 se.rions, c.ert~!J. mie.ux . er-

Caplhl ent1ère111eol msé el résmes v,. oi nous d"l>Osi<>ns dn télé:>hone 
U t. 8li,.\.2l&4.:J9:l.!I;) Ceri <levrait 'PA••er au premier Plan 

Direction Centrale MILAN 
FIJI.ale; danl!I toute l1TALIE, ISTANBUL 

IZMIR, LONDRES 
NEW-YORK 

Créatfon.s à !'Etranger · 
Banca Cornmerctale Jtnliana t France) 

Parts, MarseUle, Nice, Menton. Can-. 
nes, Monaco, Tolosa. Beaulie1<, Monte­
Carlo. Juan-les-Pms, Casablm1ca, 
'Alaroc1 

Banca Co111n1erciale Ttalfana e Bulgara 
Sofia, Burgas. Plovd11 Varna. 

BanC'a Cotnruerctale 1taHa11a e Grcca 

Athtnes, Cai·aua. Le Pirée, Salontque, 
Banca Comrnerctale Jtaliana e Runzana. 

Bucarest, Arad, Rraila, Drosov, Cous­
tantza, Cluj. Galat::. Temtscara, St-: 
l>fu, 

Banca Com1nerciala Itallana per l'Eglt­
to, Alerandrle Le Cafre. Demanour, 
Alansourah, etc 

Banca Cornmerciale l~altana Tnut Cu, 
Ntn11-Yorlt. 

,}ors de l' P'PI :eotltQn du proITTammt"' de 
lïnstallat on ria t;.Jéphone l"nl'l"e lf'it viJ. 

s rf,- !R. Turquil!'. 

Le bilan de l a Sociét(· 

de Sauvetage 

A l'Assemblée <(énéitale des acti<>n 

1 
nl\."Tes de la Société tu.que do Sauv~ta-
1:<. le bilan de Texercice 1935 a oto ap· 
;)'rouvé. 

Faute de bén~fices, il n'y aura pas 

1

, de dr trihution de divid.ende. 

L es prix d e l'orge 

Dan• :.a région d' Istanbul. le marché 
.._ l' Ol"R't: cet a.nez an imé. 
Us derniers cou111 &Ont de 3. 75 .;.\ 4 le 

kilo. 
Voici 1 autre• prix dams J,..s d iffé, 

rc-n rond.rait. de l'Ana tolie ! 

Bu..­
Kütahvo. 
T •krrda;; 
Izmir 

3.96 
4.80 
4.49 

Il convient <l'ana.lyiieT Ja eituation ml­
nière de la Turquie pendant l'année 
1935 à deux points de vu<:: le dovdop· 

'P<'ment de 1' industrie rrûnière et la rpré­
;><. ration de r exploita:ion ,pl&nifi~ 

jusqu'à lïru.taurati<>n <le. la Républi: 
ue nottt'! industrie m1n1ere a suivi 

>Un °cours fort rt~ulier. Si nous ietons 
'lin coup d'oeil sur lC3 etaW.1îques - et 
CC"S Ten9eignements ne eont Pft toujours 
trè"' exacbl - nou verrons que le ~ra .. 
1Phique de n'importe lequel de no" mi­
nerais n'a pas progressé avec une exac .. 
titudc géométriqu"C pendant dix ans. 

p :ut~être ce-rbain~ de ceux-c..i ont .. t]s ac 
~us~. pendant u:n~ ou plusieu.N années, 
un accroi ement lirnité à u.ne région 
détt"r.m.née. mai$ c'e.st là tout. c·f' l 
~ourqoo1 nos mînerai:t n'avaient pu jouer 
1~ rôle quïls mérite-nt dans l'équilibre 
économique de: 1la Turquie. 

La politique houillère 
Bien que, par rappocrt à Ja JProduction 

t:t à la con$0mma ion mond' 1-es. qui 
nt fo.'lnidables. on pui~ e con dérer 

--l\.l1":: l'all.$!menta·tion de notre 'P'"oduction 
est bien faiLle. on ne saurait ne pa.s 
e<.:onnaltre, urtout en tenant compte 

de I' expérit:'nce ot du travai l Tationrn~ I 
:le noa concu. rents, que la sjtU1t;tion Que 
noire houille nous confèTe lPUlr les mar 
c- hés r.xtr.rieurs n'est pais à déodaigneir . 
'\'"' oublion:t pas au5si qu 'avant la crOe, 
~ 1 Té111Jlt1tts actuels n'avaion t jamais !Ptl 

"trc obtenus. 
Il n'y a pas de: doute que "i nous 

nou étions lanoés d ans u ne politiQue 
.&:onomique aans objcc: tif dét,...rmin.é, 
nouF n' euœions jamais atteint cce heu· 
Tt"U1: r • lta ts. 

Le chrome 
l..a proportion d'accroi!t9ement de 

.11otr~ minerai de chrome, que nou!I ex­
portona. est très importante. Si }'on ad­
rn t que la production mondiale de 
chrome 8élève à r.nv.iron 400.000 ton­
nes - qua.ntlté crui, pendant les an· 
n.iu de cr· e.. êt~t tombét" à rnoin' de 
300.000 tonneo - la Torquic en f<>Ur· 
nit I•• 150.5 14, 

.1\1n i. notfe paya a fournit, en 1935, 
vlu• de 40 'Pour cent de la production 
mondiale. vcnan; en tôte <les paye 
producteurs de chTome. 

,Si l' On Considère QU Ï} Y iZl ClDQ O\l 

dix ans, cette q>roduction variait ~tre 
Gt1elques 1nt!hars de tonnes. et que n.O!' 
corcurrents formaXnt contre nous Il.ln 
bioc, on ne peut pas nier que nous 
.nous :'l'OUvons d~vant un beau suce' 
de notre économie. 

AjoutortS. dèo-s à présent, qut> 
tlt".e prochaine. les .produit! (!~ mmes cle 
chTome des rn"1rons de Güle 
nun à [rgani et dont l'analyse ninsi 
QUoe lea études d,. l'ln•tit'llt do étude. 
<"t de prospections mi:nlèore-s ont trouvé 
QU

0

1il s'agissait d'un ,.x.cdllent rninera.i. 
vonl accroître notre erporta1lon d'une 
f11c:on considérable. 

Recherches divenes 

Malgré les effets de la cr1$C, nos mi· 
n~q de plombs et de zinc ont pu égale 
r11ent êtrt" e~loitées. grâce à notrl' g<>u· 
vernement. 

Dl" -plu , afin que nos ·mine8 dt• n1 ~ 
t&.l pui. cnt jouer un Tôle plus in1J>()r • 
Lli.ni dans I' éco-nomie de n.otrc pava, 
les travaux préparatoires et de te.cher 
chcs dan<S lea mines aipparten nt au R:ou 
\·t"tnetnent, ont été activés. 

Malgro les difficultés du t<-1Tain, 
det1 recherches essentielles ont été 
f.:iîle$ dip.ns les min-es de zinc rt de 
!Plc>mb aTll;C 'fèrc. 

La production du minerai df" cuivre 
n'C!ot plu • aUSSJ, qu'une qu :shon de 
temps, 

La rich t! f-'.n minerai d'Efltnni i-tant 
C:tablil', nous ex;pédierons notre mi 
nt·rai dt>: ('Wvrr sur tous les maTChés d·u 
tnonde, dk que les travaux d'o•l{an' 
:1tions seront terminés. 

D'autre parts, l'ex.ploitation d('s m1-
nt11 rie çuivre qui ise trouvt"nt d n! no 
provtnees dt: l'F..at, renlre d.an.9 If' pro~ 
gram1n~ d' .Etudes d !'ln titut. 

Bilan 

J\jouton§, en terminant ce apercu 
d1.1 bilan minier de la. l'u quie pow 
r~nnée 1935 que l'Eti Bank. qui ae--a 

ta· 1-égulatrice de la produ.c-tion m 
ièrt>, vient d'e.C'hever son orgnni a • 

tJon : 

Voici. rpour fin~r. un ot..ableau de no 
tre production minit-re de 1' innf-
1Q35 

Emeri 
C h raine 

Lagnite 
Orptment 

Gal~ne 
Plomb 
Blende 
1\ ntimoine 

11 .99 1 
150.5 14 

6'1 148 
5 

4.450 
5 

11.645 
303 

800 

154 
388 

040 

3-IŒYOCLU 

l\ICTcure (bouteillea) 2S 
Stlt!. , pil-t·es 1111p. pnires 

l.ùOô 1 114 
~lagnl>site 1.062 
~lu11~all~'"'t' 15.tiOO 
\ rgilo ( <'Hi»<•s) ti94 

llttl 5.456 
l'hosphorn 2. li8 
:\111ia11t~ l1J4 
Ciment 1:n 170 525 

pil·0(.'8 
139~ 

Houtoîlleit 1 litre 1 1 litro 

l•:au 111in. 1 '9.500 W3.2ii0 I02.742 

Adjudicatio ns, ventes et 

achats des départen1ents 

offi ciels 
La d. tion de r cAkay• m •n 

edjudkation. à son aiègc de Galata, lt> 
ô vril 1936. loca1ion. à Yalova. 
du restaurant c Sctba · > eL d'un ma 
1«1sin. et le 7 uvril, ceille du casmo 
• Uç Kardesleor • ,. ,. ,,. 

La dm:ction de !'Ecole cl.es Ponts 
~ Cl1auoécs met en adjudica.tion, le 

6 ci.. mols prochain, rm talla.tian d'une 
~aL. ation d'eau. ,. ,,. ,,. 

1.., direction, à Adana, de la sta· 
'lion <l: ~lecti0111'1em{"1t des ll:Mines 
<I coton m t en adiudO.C...tion. le 3 .,. 

1 ·Cl 36, l foutnltur~ de• articles ci­
pr' 

1200 
1600 
5000 

80 
1000 
600 

bidon• de hm.zinc, 
bidons de ,.,étrol , 
bidon• dr mazout, 
bidons <l<e- valvol1n~. 
kil<>s d'huile c v kum >. 
kn.,.. de <?rai...:. 

LA TETE DU PLAIGNAN T 
-·~ 

Le C'réa*eur ne s'est pas serr1i d'un 1-vs­
tr.1nc connu de nous. pour répartir les 
a~cè3 suhiant uril' écllclle dotinée. 

Il y e•1 a qui mcure111 à la fleur de 
l'ftqe, d'autres qui t'iucn en proie d la 
sou/Jrau.('e, à la misère, aux maladies 
dP t'Jutca sortes . . 

D'après notre •• Loknzan Heklm • les 
atplomaf,.s trlvent paraft·il, plus que les 
médecin•. 

Ott .•e demande pourquoi i'agissant sur­
tout dl!!fl mrdcctns. 

Quoi q11 ·11 en sati. volet où ie ueu.r en 
t- ~Jitr : 

QU(;i qu.'U en :itoit. volet où ;e t,eux en 
d '1e11.r de ses raisins. Voici les faits de 
la cnuse : 

UnP t iUe ctr. 'a 111atson des vofstm. est 

1 '"''''" sur la ti'le du plai9na11.t, lut oc­
asfonna 1t une blessure qul l'a emp~­

çht, prncinnt q1ôtz;=1> jours, d'aller a son 
traiiatl. 

De c' cltrf, Il demande u11e tndemnltt 
ft de Pli!S, une autre encore du fait que 

et t hleci&ure a écourté son e.xt3tence 
Sr 1'étc • à la place du juge, ie dirais 

Q, pla or.~n• . 
Pouvez-vous produire un certificat 

CJ'f ,-tan" que vous dct1rte:: vfvre tant 
d'années. • cet acclden• ne vous étau 
ras arrl•é • 

P •sonne 11e peut produire une telle 
~·t slaUon En effet Zaro aga, est mort 
a cent sOf.:rante an&, tuberculeu.r tandt& 
~, 'à vtllgt-quatrc ans, le lutteur Kara .. 
"hmcd a Mé emporté par un coup d'a­
pr.pl,.rie ' 

To<lt au plus, en rcce11ant ce coup sur 
la télr, le plaignant a pu arotr un petit 
dérangn11i!1it cér~bral, De sorte q1L'fl 
1:prouvc beaucoup 1nolns lt" be.soin de 
pen&~r et de se fatre du maurai.s sang, 
re qui, C'Omme vous le savez, allonge la 
1·1c. 

B. FELEK. 
Banca Commerciale Ila!lana Trust C11 

Boiton. 

Ce ·han 
Amasva 
Samsun 
Toknt 
Aba>}a 
Sivas 
K1tT1 

4 25- 4.50 
3-

5-5.2S 
4, 125-4.50 

S.83.62S 
S-5.25 
6-

2 .• 2.20 

!I es.t VTa:ii que notre poL'ti'qu-f' hou·1 .. 
'r.re n'a pas ~ore a t tein t t&Us aes 
l: lJ (S· 

.................................. ...:, .. ~C~c~T!!,•n::.,:•:2>!... ..... ~ .... -.~ ..... ~ ---
Banca Commerciale Italiana Trust C11 

Plâladelphla. 
Atttllatton.s 4 l'Etranger : 

Banca della svlzztra ICaliana: Lugano 
Bellinzona. Chiasso, Locarno, Men-' 

drulo. 
Banque rrançaue et Jtaztenne pour 

i 

Un c o up d'œi l s ur 

n1archés du blé 

le s 

Mai il n'en 'l'este ~ . moi:m que 
rtte 'Pnlit.i.que eat ckrittée d e maAn <le 

'tnAÎtre. 

Ai;ru1i, d mc:!lure.s sont "Prises dan. 

MOUVEME NT MAr~ITIME 
T ~ IESTIN O 

( ;ala la. \l t•rk 1•7 Hlht1111 hau, 1'1'1. 1 4 8 7 0 - 7 -,.-H 
L LO TD 

D E P A R T S 
'1FHANO pürtira 11111111 2 A\'rll à 17 h 11•1ur l'ir6t-1. I' trtt.H, .N1tplns. 'tnrHflillfl, ~t 

1 Là~d-esau.s, di3cu1sion . bcuderie, 
'l'oc.rommod e-nt. Ce soir~là. Ros::~'"' 
tlcvait dineT en vill<". (C'est un a-arçon 
rtr•s lancé·) Pui""ue Ï allai; re~e; 1 < 
1oir:s 93ns le voir, je m attar a1. c: 
1Soir.Ià davant.a$':'.e. J'assistai à sa tœ 
lette. fe le vi• en habit . .et c'est n 
qui )ui no ~i aa cravate. Je le !1'ou~-a 
très beau en habit. Sa tête fai >t b•n 
au haut du plastron glad. sa ête aux 
traits fermes une ête romaine : k 
front un 'PCO: bos, le oourcif froncé, le 
nez net, ,e menton autor4alt"C. ~c es· 
IJ>èce de moue impérial.e, et ces 1oues, 
~:iont le ntso~ n'awive jamai. à effa~ 
ltet toute l'ombre. C'est l'image de 
t:C>t homme en habit Que 1'empô'J'ta:i en 
'lle>yag>e. 

> ... Le urlcndema.in. Ol~Tles c_t 1 

!fno1, no1.11 écions à Nice. Il était m•d11 

l'Am~rlquc du Sud, 
1en France) Paris. 
ten A.rgentt11e) B1'enos-A11rea, Ro- 1 

sarto de Santa-Fi. 

Dan• la rell;Îon d'l•tanbul. il n'y 

1 
IPa& de ch ngement "'lJll>l"éciable le 

t~s hanins houillC'Ts afin QU<" nol r~ ex­
oortation. qu1, en 1932, ~tait de 
1 17R.OOO tonnes, en 1933 de 1 mi!· 
li~n 323 rnillc. en 1934 de 1.652.000 
• qui a al int. en 1935, 1.700.000 
;nnea d~ e ces ch,ffres dans lea 

(i(u1e". 
1 

A~SIHI>. p1udra ~en•rt'1H 1 A\"ril à t7 h. pour Hou ,çtz., \"urnu, Co11,.LR.ntzM 
Sul1na, ll.1Jit1z., Hr'"tilu. 

il faM.it beau. j'avais faun. No;;' en• 
tr&mea dan• la ulle à .manger ; no· 
trc hôtel (colui 0\1 Chafk• d..c

0
en t<>u 

· ' ~·· e) n nou• JOUTs quand il rient a ,.,ic . 
odl.,11;na notre table. 1 ous nous étione 
aatl1 je reg-ardais le menu , 

' 1 u conY1ent > _ f..et-ce que e men . . · 
an.ad a me ) dema.nda. la voix d. .. un me.1-

, , • ·t ~oche de ma ltrf" d hôtel qui • etal _..... ...... 
<h..,.e. 

> Je releV>Li la tête _ et je faill~ 
L'h mme en habil qW 

'lJCMJtaer un en. o , , . as Ro· 
iéLatït devant moi, ee n etaJt P d' 

• 1 Je veux t• 
~er non mais p1e&que . 

' • • • • · ~ TesseJTl~ 
'1<' a c"était quelqu un qui ui · 

C . 't t son VJN .. bl it trait polll? trait 1 e a. rcil 
~e romain : aon frc,nt bas. ses • 0 .u ;s 
.froncés. n nez net. • :nlOUe 

1~ 
lriu!c et aea joues ombrées. 10n pasl .w.I 

fj ~ue w 
hlAlS &on Ïpi.axe - en n, Y':-] petit. 

:. JI disposait 'Près de moi ~ . 1 
e>lats d~ horo <i' oeuVTe: je ren,d·crwM, oui< 
._ d' f ur a a 
Nl nappe un morceau oeu 

1 hwlyonnaiae. s 
> Ce déjeuner ! .. Tu ne .peu:x pa 

irn.agtner ce que fut ce déjeuner 1... Cet 
homme qui reasemhlait à mon aman~ et 
qui aervait mon mari. QW me serva1t r 
.l'avaa l'impression que c'était ~on 
lamant qui était là 1... c· était ~~:de; 
•i tu veux. mai.t comme ça t ••• C ota.iefl! 
'd-e.. yeux si parei t.. à ceux de mon e.• 
lrnant, crui nous ,.ega.:rdaient ·' unl'. bouà 
che qui faisait une moue 61 parealle 
la eiernne en nous écoutant t •.•. c'était 

> Et j' avaia honte, comme s1 
ticllement Ro11;er qui fût dà. , 

• Pourquoi honte ? Ah 1 mal petlte, 
tu connais O.arl.., : peace qu.e e. pe~­
'llTe homme est commun. btouyant, epal9, 
IPan:e qu"il fAit d.., ;pl&isan~•• vul­
h • •·1 -~ de ;petites bou­"'airea, pan:e qu 1 rrou1e • • 
lett de mi~ dei pain qu1, ...,,.. """ 
doigts, eeascnt d" être blanches, paace 
qu'"u d.....,,.t, il """e eon cuxe-<ients ... 

(au Bri.UJ Sao·Paolo, Rlo-de-Ja.' 
netro. Santoi, Bahia Cutir11ba, 
Porto Alegre, Rio Grande, Recife 
tPemaml>ucoJ. 
tau Chili! Santiago. Valparaiso, 
1en Colombie) Bogota, Baran­
qufUa. 
'•n Uruguay! Montevideo. 

Banca Ungaro-Italiana. Budapeat, Hat-
11a11, Mukole, Maka, Kormed. Oros­
haza, Szeged, etc. 

Banco Italtana 'en Equateur) Ga11aqull, 
Mania. 

Banco Italiano <au Pérou) Lima, Are­
quipa, Callao, Cuzca, Trujillo, Toa­
na. Molltendo. Chic'ayo, Ica, Piura, 
Puna, Chlncha Alta . 

Ilrvat1ka Banka D. D. Zagreb, Sou .. ak. 
Socictd Italtana dt C.:redita ; Milan, 

Vienne. 

Siège d'Istanbu., Rue Voyvoda, Pa· 
lazzo K:U'llkoy. Té:éphonc, Pém. 
44841·2-3-4-5. 

Agence d1a!anbul. AJl•lemetynn liul. 
Dtrœtlon: Tél. 22900. - Opém.t.lom gàl.: 

22915.-PortdeWJJe Dœument 22903. 
p Uon: 22911. - Change et Port. : 

• 22912. 

1 

Agence de Pém, lstlklâl ca.dd. 247, AU 
Namll< Han, Tél. P. 1046. 

, Succur1ale d'I zmir j 
Location de cottrt1·/ort1 à P~ra, Gala·, 

ta, 11tanl>ul. 
SERVICE TRAVELER'S CHEQUES 

COLLF.cTIONS de vieux qi;ot!d!e:ns d'b· 
tanbul en langue française, des années 
1880 et antérieures, seralent achet.ée3 à un 
bon prix. AdreMer o!ms à cBe~lu> avec 
prix et llldlcatlona dea années aou.> Curto­
lfU. 

j mattlé du blé. 
Dans réfiion de Menin. îl y a peu 

ode transaction par suite du manque 
d• atocka. 

Dans la région de l'Egée, on cons· 
rt te une augmentation de 5 paras pa 
kilo. 

Dans la ~ion de Samsun. pas 
chang=ent notable et dans celle 
Kara. la ùtuation cat stationnaiTe. 

de 
d 

L'exploi tat i o n p a r l'Etat 

d e la n 1 ine de cuivre 

d e Kuva r s hau 

Le gouvernement a décidé d'~xploi­
tet la mine d~ cuivre Kuvarshau, ituée 
il 1\rtv\in. 

Jusqu'à dernière-ment. elle était ex-
1 ,-oilêe IPft.l' firme allemande Sjem ll.S· 

Mais ceae·Ci J' avait abandonnée,il V a 5 
~ns. vu ee.s pertes. 

Comme n11ainten.ant la chaussée cont~ 

1 ruite entre Hopa et Borc;ka est prati-
1 c.able: au i poU!f les camions. all. n'y plus 

nen QUÎ • oppose à }'exploitation de Ja• 
dite mine. 

Les t raité s de con1me r c l' 

turco- allemand e t 

turco- angla i s 
Faute de dénonciation daine l~ d&ais 

voulue. les trai~és .de commorce tuTCo .. 
.a1lc:rnnnd et twco n11;lais oc trouvent 
être c ipso facto >, ttnouveléa pour un~ 

nnée ~re. 

Les chiffres des exporta­

tions de la laine, d u bl é et 

de la houille turcs 

Noue conti.nuon à ind~uer 
lea c.lùffrea pour lea aix derniè-

-.tts à Yetw', 

Quelques réalisations 
La capac.té de PToducbon de notre 

u1ioc d 'extr.actioJl de coke. dont la 
iroduct1on nous perm.et de ne pa"S ..-c 4 

oun'I' à l'anthracite et au coke étran. 
t::ers, .,.t, actud!cment, portée de 60 
mille à 120 mille tonne.. 1 

La C<>naommation de la h<>Uil!e aug. 1 
mentf" dans le rpays. La construction 
de 1a grande centrale êleotrjaue d 

:-i1r:HAH.l> parlir'l jt\u,ti :! A\ril à 7 11 pour 1 1 1ri1e, Pn.tr11s
1 

!\.~plt's, )l11rseH't~, 
e1 Gt'"'l" 

l'AI Pl·:\ p11rTJr1t .Jeudi 2 A, rH à 17 h. pui.r ( .. a, 1. , 8a1onl1fUI!, \'olo, e l'irt~''· 
Ptt&ra111, Sa11tJ.Qua r 't.11ta, Hrin1tl1ti, A11( nR, \(•nii'll~ et Jriust1~. 

Ln paq1Jfllhot po .. ae CELIO 1u1rtlnt J11u,1I .! .\\ r\l A .il) h. pr6i•111Ai'll pour 
111 Piré e, Brindiat, Veni• e ~t T r t eat.o. I.e ha! t•nu 11ar*irM. •lt1s qua. f a d tt 
Gala t a . 

..:,.r~Jc._. <,()lt1hln4\ 8\'ftl" l~:t lu1ut>u,; paquebut.!4 dti~ Suoi6tt111 ITALIA et COSl'f.1(~8 
i..:aur \ t1111ttlunM ou r1•t •rih1 J•our le~fp1111l1t 'mJlH!{oie oe petJt pas êlre tenue reJpou 

1011hlr, 

7origuldak, Il' TaUachem-e-nt à Ereg.li , 1 n Cl•IHJ111Knlt'I d~lnrf' '.l<'R hilltil• 11•HH tit pour tuu~ ltt8 port" lu .:\t;rd, !Su.! et <'fourr .. 
de la voie qui aboutit à FiJyos et l'é leç- tf A111~rh1u", J'Ullf l'Au11tr11.11e, ltt Noll\••lle l.éi 11 r1 t.- et 1'1'.xtrt1111 e.()r!~nt 
t jfic.atio-n d. cet.te vole, les j nv~ti~a-1 , l .. K ('ornpttlo(Ui~ c1éli' re ·te:-1 l1lllot11 nuxto~ p1111r J p11 roourrt rllllritun .. terre•1ir ls l\nhul· 
t.ons a-pprofondies eur les mÎ'QO de l 11r1s ~t h1111nhul l.t111dra1. hlle 1ldli~rn nrt:t1u llli li1Jlt\t d<J l'Al!lr I•' 1 l • b n_ d 1 o :>1pr~ilO a 11n11 puur .ar on des Té.gion d.c o-artin el e I.e l'lrt1e, Atl1i·11t1K, Brin<lb~i. 

,s,;~titôzü sont des réalisations qui euf .. 
1 

f'our touH flHlllùlJ.(lhHlhtnl! K'ndr~.i er 1\ l'Ag1•u e liJ 11~rttlu llU 1 lo\'•1 1 rln"linu M6r ea 
f cnt à no-us donner les ·plus srrand.s Hllllitn ltan, l itl• s. l'él. -&4îil"- t11t à 1!1• n U11rea11 t~ i't!tk, Gu:ttllt ..;1,rin. l'iU . .a 4870 
C't:polrs pour l'-a-ven1r de nottt indu trir-

hvuilli-r~. r F R A T E L L I s p Les recherçheo IJ>llr !'ln titut d'étud~s E R C 0 
et de prospections minièft'o cl.ans le• r•· ,---:--""'.",-:"""'"'.':""':""''.'"""""'.":;'""'."'.':-:--- --,.-..,,.------.:......:_.:,_ -== 
sc10M de Kütahv ~ont très evan- 1 " · 1 • ,.h l• tl l '" ·1· 1t ·1 1 ,.. un " < < " " • a .111 1 t 1 11 111 llau U:>-117 T1'1t•11h, 447112 
cées, et 'Un !:>a ontenant une $tTaJI\- I 
de rMt-rve de C' .bon va Oté mis à l)t'• 1nlrf ~ l)f)Ut' \ ·:llH'Ul'!-t (:t• tl t f •fl(I U Î•'S l )nt1•s 
jour. :-----·--------- i·-------l--__:. ____ 1 _:<:::'":::'.:.:'f...::im~r_:li:•:.:u:::):__ 
1 

'J out e'n 4>~rsulva.nt les sondo.ft~ee el l / ,\nve1 s, Ilotter(lu.111, A.nH~t~r· •• ll1·1•111t·1 ,, 1 ompaguie Hu,alf' 
es travaux ,J>Tcp.a.rato1res, or. exanune a! NéerlauJaiae ÏJe act. tians lt1 port 

inéthode de travail la plus appiro .. 1 d!lrn, lliulthohrg, portt\ du l?lu 11 f( llf't'c·n/,·s » .i: a"llf11tion ~ \'•p. vers le 30 )lar$ 
priée et l<""S ba~es truT leequellea on po1J'l'· 

ra asaurer au rpays le m'llxi .. 
rn1um d'ovantage1:1. 

IA pétrole 1ynthébque 
Quaot à la questiun d'extiraire du 

liourg-•z. V11,rna1 l~OllM't~J,tza 

" 

~~ (J1.,U/l11t·lft1 » 
u ( .. r1·1·1 n 

pétrolo ynthét.qu<0 et de 1l'amonia· l'irtl•, ~lars., Valen,•e 
. " I.yonit ,t/a1·u ,, 

l .1verpool " l.iina ._l/oru • 
« 'I'oyooka .1/ a r,11. que •oit de la lign ":te, soit du cha'l'hon 

de terre, cdle:-ci , occupe une gn.nde 
place pca.rmi lea travaux techniques de 

" " 

• 
:\ippou Yu'aen 

Kai1ha 

-

ver8 ln 10 Avril 
vers le2 1 , \ vril 

vers Io 20 A ni l 
ven I• 20 :.l ai 
vers lu 20 ,Juin 

l'lnstitut. 
li (J, 1. 'I '. (Corn1••gntn ltaliana 'l'un mo) ()rg•111°at1on '! 1· 1 d V yage• e peut que dan.o une avenir PTO- • • " OIH Ill o ~ o 0 • 

cha:in, cette: nouvetle tech niq ue Ml '. \ 'oyages à fo r ra.ît. ... fJili~l:i ferrovÎaart·~, t11antlrues t't aé ril•US. (JO Or• i/1 
n,cure 1' éta~l iss: ne n~re pays po.uT rt•luction 1ur lei ('he111i1u d~ j(,. ltal ·~111 
Tep_cmdre arnS1 a un b.,..,.n de iprcm1è· 1 S'adrnaaer à: FRA'J'ELLJ SI' EH CO: Quais •le \.laU.ta, Ciu il1 HihUm Han 11&-~7 
rc 1m.1><>Ttance. Till, 24479 



4 - BEYOG.LU 

LA PRESSE TURQUE DE ~E MATIN 
1 ::7d~;tr:~:::r:.e ce qui "'°ut motjver 1 

1 
Je v~s, a~ora, Wl_e tout.e petite fJ~]e, 

1 0 ans a peine, asstse wr un abouret. 
Entre les mains qu'elle élève alterna­

tivement, elle tient un paquet de billE~6 

Italie, Autriche et Hongrie 
Au moment où J'Ahlemagne en remi­

litarJAnt la Hhéna.nie, dénonce à la fo:ia 
J.es tra1tés de Vcr88.illes et de Locarno, 
Ja ~éun.io.n. à Rome des .,hefs de g<MV 
"9'emement it.a.lien, a.utrichien et h°"ngt"ois 
constitue, dit le Tan. un événement 
réellement corui.dérable. 

Et notre confrère, Temonta.nt ius -
qu'en 1918, mdique les ..Won qw, 
alors déjà, milit.aiemt en f.aveu:r d'un 
rapprochement entre les trois Etats- Il 
retrace en.suite l'historique détaillé de 
Jeurs 1:a-poits et en décrit en cea termes 
aa toute dernière 1Phase : 

«Tout d'abord, Ja France, ta.nt lors 
des entretiens de Londres que loTS des 
entireticns de Par.is, a voulu réaliser un 
rapprochement entre ']'Autriche et la 
Petite-Entente. Au cas où cette dern.i.è­
rCTe eut g&ranti l'indépendance de J' Au­
tr.che, 1a France "" flattait de n'avoir 
plus besom de lïta.lie. Et par le fait mê 
me, elle eut réduit à néant l'influence 
dans les Balkans et en EU1Tope Centra• 
~e d'<m conc=t dangereux. 

Quant à lAllemagne, invoquant son 
amitié traditionne.Lle avec la Hongrie, 
elle voulut d.étaclier ce pays de r in -
.tJuence ita.lienne pouy en fajre aon e.i­
Ué. Aio~, on a'U'.l'ait conahtué 
avec le coru:::.our:s -de la Pologne, un 
bloc à troa ; l'influence d<e l'Allemagne 
dans l'Europe Centrale ae fut accrue 
de façon importante. Les HA>ngrois ne 
eemblaient 'Pils très hostiles aux offres 
allemandes. De même qu·ilo aa-wu -
}aient juaqu'ici à l'élément représenté 
par La torce d.e l'armée italienne, ils 
pouvaient fort bien lieT le.us destinées 
à l'armée al1em.a.nd.e, nouvellement ciréée 
'et très pw.uante. L.Allemagne n'avait­
eHe .pas à se plaindTe, elle auae.i, des 
t1a.a.és ? En même temps, les ac.cords 
à concluTe avec Berli.n a~t été très 
avantageux pour la v:ie économ.ique de 
la Hongr.e. Mais à quoi bon tout cela, 
p 1U9Que les nouveaux incidents qui ont 
éclaté en Europe entre Ja France et 
l' AUemagne n'ont 'Pas Laissé à cette 
pol>tique le temps de se dévelO'P'Per. 

Lea ent1etiens d·e Puis n'ont donné 
aucun résultat. Par .Wte des inquiétudes 
que la qUe11tion du retour des Habsbourg 
inspire à la Y ougoalavie et à La Rowna­
n.e, il n'a paa été po06ible de troovCIT 
un terrain d' e.ntente entre ces deux pays 
et l'Autriche. Vienne .a été obligie W1e 
fuis de plua de Tecou:ri:r à Rome Pour 
.a.uveg.a..rder son indépendance. D'autre 
11>Mt, !' occuipation du Rhin ayant accru 
l'im'Porta.nce que TCvêt le facteur i·ta~ 
lien aux yeux de la France. celle-ci a 
renoncé à toute son ..activ:ité tendant à 
dim..nuer l'influence italienne en Eu~ 
Centrale. L'Italie a donc invité ses deux 
alliés à Rome. Le fait que !es acccrn:ls 
&ignés à lï.ue des -entreticn9 entre MM. 
Schuschnigg, Gocmboee et Muosolini 
marquent un pas de pl\16 vers la cons­
htution du front commun ltaÜe - Autri­
che-Hongr.e, dant la créa .. tion était en­
visagée de tout temps pa.r les t:roÏ$ Etats 
ne •W'llÛ.t être un incident dépourvu 
d'importa.noe en oc qui & trait à r équi~ 
libre po!itiql>C de l'Europe.> 

qui vient d'être ~gné revêt ~e caractère 
d·un véritab]e protectorat de Ja Russie 
Soviétique sur la Mongolie. 

de la Loterie de 1'Aviatio.n,et,d'une voix 
grêle. elle Tépète, à chaque instant, cet­
te phTase : 

- Achetez-moi des billets de la Lo-La Chine a considéré de tout temps 
la Mon.goLe comme un te1Titoire lui ap~ le-rie 1··· , 
p.arteniant et n'en a jamais reconnu l'in- Il faisait froid. La rpauVTe enfant avait 
dépendance. A~si son attitude présen~ les mains rouges et la figuTe 

violacée. tera-t-elle une impo.l"tance toute parti -
culière au cas où les Soviets e'atlieTaient Qui sait depuis combien d'heures 
à 'la Mongolie c.omme à un Etat indé .. elle se trouvait là, faisant fonction de 
.pendant. On croit toutefois que le gou· ma.chine e:utomatique 1. .. 
vernement de Nankin ne prrotestera pas Si c'est là une nouvelle façon de ré-
contre le nouveau pacte. On peut donc clame, i) est tout de même pénible c! 
en conclure à l'existence d'un accord vo~r un:e petite enfant ê~Te utilisée ain-

si 1 ,,, u•I entre la Ch'ne et l'U. R. S. S. 
pour g' OfPPOS'er à la ·poJitique japonaiac J C me su.is retirée dans }' e po.r q:.ae 1 
en Extrême-Orient. la Société de la P·rotection de l'Enfan-

Pourquoi les Sovjets o.nt-i1s conclu ce, avertie, y mettrait bon o.rdre 1 
:i/o :(..y.• 

::i.vec la Mongolie extérieure un pue~J 
;:a'Cle équivalent à un 'PJ'OtectOTat ;. Je me suis. paraît-il, trompée, puis-

Pour s'en Tendre compte, il faut E.C qL'e le ,même gpectacle s' off~e à mC9 

• ·1 er d relab'ono geog" raph' yeux, de.s. le 9 de chaque mols. .pene r es 1que3 en . , , . . 
trt" le pays appelé .Mongolie extérieure Voila d:'nc un dehita·nt de ta.bac qu1 
et .les terr1toiTes soviétiques en Extrême.. se sert d une enfant, serai.'t-c.e ~a 
Or; nt De longue date l"tat · · j eie'nne, - dans un but de rée.lame.,. .e . , e -major 1a- T • . 1· d 
ponais aspire à OCCuPCr Ourga, capitale 1 ous, no~ desJroru:s que Olll ven e 

d la Mono:olie. en v d' l •• _ le plus POS&ble de billets de la Lote­e uc a"SSureT ia .. e . d 1.A . . · d • · 
-r-urité de la Mandchourie et d·e la Chi- 'Ile e vLaho~, mai~ ,pas au ebu­
ne septentrionale. De même que toutes me-nt de la sante de l enfant lul"c. 1 
h~s Toute.t des caravanes aPant de la Nous nous 1procurons des aVlon~. 
Ch.ne au dt...e•t d G b' t l' non pas rpour tuer ·nos enfants, mais . ..- . e o i ·pa!'~en par a, , . 
toutes !.es voies conduisant aux princi _ ~our 

1
1es 'Proteger contre ~e dange~ ae· 

t d la S'b' . nen i.>aux cen rc.s e 1 er.'e y convergent C , 
éfl'alemernt. Le jour où le Jarpon serait e n est pas aux avions que nous 
nla "1tTe d'O 'I d' 't d .devon'S aac:rifi·or nos enfants, mais au uTga, 1 1:sposera1 u con - . . , 
t:-ôle complet des zones du lac Baïkal be-soin, l~ avions a nos enfants 1 . 
•l du t " - · Que faites-vous, membres de 1 ~-

rainss1ocmen. . . I p · d J'E Si ]' ·d.. t Il l' itOCJabon pour a rotoc.hon e n-
. . on con~ ere que e e .. est ~ fance } 

Tliratio.n essenheUe du grand. etat-ma1or c· est à vous d·e 11elevcr et dïnter­
diTe de telles ;praûques, et non à nous, 
de vous les .signaler 1 

i<'lponais, et si 1' on tient comrpte du fait 
1Uf. Jes TencontTes à )a frontière 9e sont 
n~ultipli~s. ces jours derniers, on com-
1n1 end ra pourquoi les Soviets sont pa~~és 
d·urgence à l'action en vue d'assurm 
et de con·solid·or leur influence su"T la 
\Iton go lie extérieur·e. Et c' ~t pourouoi 
au~i on se detna:ide : la guerre écla­
~e!a-t-ellc en Extrême-Orient ) , 

L'avenir de notre con1-
rnerce des œuf s 

cTout en fa.,<mt la part des diffj -
cuités de toutes sorte3 auxquelles le 
.commerce mond,a1 est en butte, note 
fo1t op.portunément M. Yur.us Nad·. 
dans le Cumhuriyet et La République, 
i! y a }jeu d'attribuer nos insuccès. en 
~rande partie, à notre in.soucia.nec et à 
notre manque d'activité. La c.oru:.un~­
ce, de jour en jour plus acharnée, ve -
naont s'ajouter aux autres d.ifficu.l·tés. 
étreint. de plus ·en .plus dan·s un cen;..1e 
de fer, l'économie mond.ale. E.n voyant 
t!.' autree pay.s exporter des oeufs aupé ~ 
rîC'U.rs aux nôtres pa:T l~r fraîcheuT et 
?eur grosseur, il étoai.t née.es.sa.ire que 
nous nous efforcions de maintenir au· 
tant que possible notre rplace, tou' au 
moins du point de vue de 1.- fraîcheu<. 
Le Técent règlement élaboré, à cet cf~ 
fet, par le Türkofis nou.s p.a:raît ém.i -
nemment opportun. 

Suad DERVIS. 
(Du «Cumhuriyeb) o, ______ _ 

---<>--

Prao:ue, 30 A A. - On communi-
1.:111e offidelloment : Af n d'assurer les 
créancos des ia9Slllirés tchéco3lovaques 
d.e la société autrichienne c:PoenÎx), le!"I 
il:JtOTités compétentes 
:~s mesures nécessaires poUJT sauvejlaT· 
der les in~érêtis des sujeta. t~hécoslova .. 
QU~S. 

Les dirigeables 
de retour 
-o--

~ont 

F riedric.hshafen, 30 A. A. - Les di­
rigeabl.,, Lz. 129-Hindenburg et Lz. 
127-Graf Zeppelin, ont att""n hie:r à 
15 heures 25 et 1 7 heul'Cs 32, à l'aé-ro­
d·rome d~ Loewenthal. après avoir ac­
compli leur g1'18.nde randonnée de qua ... 
t1 e jours et de trois nuits à travers 1' Al­
lemllRne. 

Les finances Japonaises 
---<>--

Ce qui est indi9Pensable dan'! notre 
commerce d' oeufs, c'est d'assurer, tout 
au mo:n.s, les conditions de fraîcheur. 
Or. cela n'est pos&ble qu'au moyen 
d'une organisation S'Usceptible de réa.­

La guerre éclatera-t-elle 1; • .,,., dan• une durée minimum. la con-
ct'nt.ration aux 'Ports d'expOTtation, d-es 

en Extrê1ne-Orient? o~ufo recueillis dans les villao:es. Le• 

Tok:io, 30 A. A. - Le budget de 
l'année financière 1936-1937 s'élève à 
2 milliards 300 millions de yens, soü 
en awmentation d'environ trrente mil­
lions SUT les évaluations présentées à la 
Diète et &UT lesquelles la Diète ne vota 
pas avant sa dissolution. 

0 
- eJl M A . U ol."'es et les voies ferrées que nous fai-

n se .&C>'UVtcmt, Tapp e . mm a.. · · d • d 
J_ 1 K 1 d d"-'-

1
.son8 constnnre au rpnx est gran s sa-

<U1.ns e ~ que ors e ses eç.Jara- 'f' ffr 
· • S 1· t déf' · cr1 1c s, nou• o ent toutes facilités à tton'S recentes, ta 1ne avai m1 corn- , d 

- Il • 1 • b' '«t Cj(aT . m.c iree ement tres grave a Sllua on en V . 
Ex - Orie t E ·1 ·t · ~ e:llons. ·nour commenceT, à la Ques-treme- n . t 1 ava.i a1ou~'C que· . . 

1 J 
· · ,_, 1 fr t" l l•on de 1a fraicheur : ], !OUT v'end,, 

..u es aipona1s VIouuent es on 1eres . d . • . 
d la M 1

. t' · , R · So j' ~n~uite e hva11ler a obtenir des oeuf• e ongo 1e ex erteure, 1>a U!'J"te I . . . 
··u· · t · d · d "f d Io u• gros, ce QUt con~htu~ une qll'CS*1on v,,e que !lO e!Vlen rait pour e f.n TC • d I . 

· · Qu 1 · a Pi\ t et- es ·'P u.t 1mportante't.:. cc terr1to1re. e ques semarne5 sr: sont 1 
écoulées à peine depuis 1~ déclaTalio:ns , , , 

ci•. Staline._ A~jo~rd'hui, ~n appr•nd Un honteux nrocede de reclamP. 
c:u un tralle d ass:.!ltancc tec1proque a '1 
été conclu entre la Mongolie extérieure, t -·- 1 
qui vient de se donner un gouverne.. Je ~: d· .. ige v:rs T::\k~~m: j 
nient sov.étique, à 1-a u'.te d'une- révo- A -·vee devant A-gacam1, 1e remarque 
lution, et !.a Rus-sic Soviétique. Les dé ...:'."\ .attroup.ement wr le trottoir de dro!-1 
pkhes qui parviennent à ce sujet de t ... de"~ant u."l débit de ta·baCd. 
l\o1o8COU nous app-:cnnent que le pacte Je m'a,pproche à mon tour 'J)OUT me 1 

...... 

,\ l:t c1·oist·,,. d1•s t.•l1t 1 11ai1t,, :tux ëllJ()l'1li.; tlP-; f1•c>nli(\l'<'S :tllt'­
u1:t1Hl('S, lt•s fi"ra11~:ai"' 'n•t pl·tc•t'1 <lt•s 11itls tlt• 111ilr1tillt•usc•s. 

5.000 
LIVR S de PRIME 

Au firage de la loterie organisée pour 
les détenteurs de tirelires d'I~ Bankasi et qui 
aura lieu par <levant notaire le t•·•· Avril 
à Ankara. 

lot Pre111ier 
Deuxiè1ue lot 

1000 livres 
~50 

" lü lots ù 1000 livres 1000 
lùUU ~O lots a 

1 ï5 lots ù 
50 livres 
10 livres l75ü 

au total 5000 Ltqs. de pri1ne ù 

" 
" 
" 
repartir 

::!07 détenteurs de tirelires. 

~~~.:..:.mw.1.1 

Lundi, 30 Man 1936 ~ 

La situation militaire .. 
---o-

( Suite de la 1 ère page) 

populations à quttter les villes. 
li-li-li- ·nstta-

Addts-Abeba, 29. - Trente avio ar <Ill 
ilens Incendièrent la ville de ]/artrn qui 

t 711011 
cours d'un bombardemen , ce trente 
d11ra de sept h. trente à neuf 11· bardll 
Gig-Gigga' également, a été bon> 
à nouveau. 

li- li- li- e fefo.11 

1 

Harrar est le fief peTsonnel .d r coP" 
l\lakonnen- C' eat 90!1 père qw ~ tl< 
quis, en 1 88 7, après la vi<;tAb<lÀ­
f chlalanko, en capturant f érnl.r efl 
(~hi_akrour. ~ ·province de. H.arr~que· 
Je Joyau de 1 empire. La v1Ue. tyP 0 -

n1ent islamique, a un aspect plus ~Ad~ 
- ·"fQU• d1~rne ou mieux, moins rpnnub u• 

dis-Abeh.a. C'est le point de conce!lrA· 
tion du trafic des caravanes entre 
byssinie et ·la Somalie britann.QUH rrf3• 

Résumant ses impressions de , .a 1 de 
M. ]. Constantinesco, envoyé wéCla 
Vu, écri•ajt dans ce péiiodique ! eu 1111 

•· A H h 'd ·fic' e un P · ... arrar, c aque e 1 rdét· 
i:ortant et susceptible d'être bOll':ats Il 
11 été flanqué d'un hôpital sur zes 0~,,_,,s 
tur les murs duquel s'étalent d'tinin 71-! Il 
Croix Rouges. Il 11 a à Harrar, ~a !l'i" 
quartier européen où se trouvent ai#': 
cUo, la Municipalité, !'Hôtel de f/11> ui il 
trice et le "ghebi", quatre hôpitan,1#' 
<!eux églises. Il en résulte qu'un bo ttq•tl" 
de ment par avion de Harrar est pra eett1 
?.1ent impossible si l'on veut resP )A 

les églises et les édifices protégés paf 
Croix Rouge." ~ 

Retour « at home» ... 
Gibraltar, 30 A. A. - Si$ "·~ 

de guerre britanniques partent auJ 
d'hui pour lAngleterre. _.,,.-

LA VIE SPORTIVE 

League-matches Jt 
Voici les résultats des match" 

charn.pionnat d'him- : 1 
F I· ener et 1. S. K. 

5
_] 

Be9.kta, bat Süleymaniye 0 
V 6-

efa bat T opkal>l! O 
Günes bat HLl<al 2-0 

5-Galatasaray bat Eyüp J 
Beykoz bat Anadolu 3• 

Une victoire écrasante 
de la Hollande 

D•""'' Amsterdam, 29 A A - 'é<l"'# 
i>l·u• ,de 40.000 apectatell'TS, , 1 i><:l· 
n"hon.ale de Hnllande a écraBC la 
s;:Jque par 8 buta à O. 

1\1atch international 
de hockey ,,.,.i 

Paris, 29. - Le match inte".""O 1~· 
de hockey France - Belgique s .,.t • l 
miné pair le score uivant : 2 butt • 

Cyclisme 
1
, 

Pa.ris, 29. - Le critérium ,.ati•"" ue­
el é l{agné par le cycL..te Pau.! ChoC" 

Le R. C. P. en tête JJ.1 
·t: championnat de FrartL 

de foot-ball ,;Il 
Paris, 29. - En battant r~cel p.# 

par 4 buts à 2, le Racing Club de ci>•''" 
conserve sa place de leader du ~ 
pwnna.t de France de foot-ball de 
1 Olympique lillois. ,-!"' 

.,,,._...,.,,,.--=~--~=""·~~=-=-~-=--"""-~-~...,.,,,.~~~~~"""""~~~~~~=-=-=--"'"'---,,.,,,...,,--=-~-=-=-~--~--="="'~..,......--.,,.,.,-___ __,,~~--~-=----=~-~....,....,-=-==·======""'""""·-·--=···.,, 
FEUILLETON DU BEYOCLU N" 72 ri~rea 1lppa1<1iaaait à la porte d'en • avait jeté au portier, à mi voix lion avec la jeune fille. lait-il en conclua:e que déjà le pèr• I 

1 
!rée. -- Cent francs pour vous, par ad'I"e&.. Un~ heure après, pendant laquelle il au cot:œant de bien d.ea ch09C• ?,tioJl• 1 

S Ex 11 I.e prince lsbo:rsky COIT11Prit qu'J se, Yiru:.ent, ai vous me donl'llez celles n'av.a.lt cessé de marcher pour calmer [>our éclaircir 1U.J1 peu la qu.e de (,tl"__ 

On Ce en ce n'avall "lus le te.,_ de iparti:r posé- de Landine et du maitTe d'hôtel. l'ene-rvem•nt de l'at ente, le portier lui enlia dans un café et chCTcha. 
1 

J.,.r 
ment, et il était trop fier pour parai~ - Je les ignoTe ; ils eonit partis, ce remit les deux adresses convenues. vie-au, à téléphOner à l'hôtel de N • 
tre même full devant ia poÜcc. 1matin1 répondit l'hon1me tout bour-1 Content de la omme que John lui dan-FerrièPCS- . Uo~ 

mon Ch a U ffe U r l:slême de ful"OUr de ~e retrouver là. ru. oc:.royiuit si généreusiement, Vinc.ent, 1 L.a même réponse fut faite. } a. 

1 
Je. père d~ Michelle déjà t_e:n~ait veira -- Alors. le nom et J'adresse du i<Jans un bo~ mouvement, lw fournit ne répondait rpa.s. , • il o11t1' 
.Iu1 sa main vengeresse, ma11 11 peTQUt do.:tcut, celui de la relg1euse et l'a-1 .auss1 quelques précieux renseigne -J ,'\Jarrs, IJ>endant qu'il y eta•t. _1c,e· 
le 1eg<&.rd hauta.lnement ironique du dresse de sa communauté ') 1 mentCJ. -en commtlllicabon avec MollY B~)e dl 

Par MAX DU VEUZIT jeune homme, il vit le pâle sou.ire de Ce d;able de John avait une telle 1 - Cétait au milieu du repas. alors 1 Apprenant à celle-ci la n>"Ja 1éte1' 
défi qu.;. tendait les lèvre& orgucille11SeS f<.'l.çon de condu·iTe lea choses, que le qu on pa lait d'un scandale mondain l\lichelle, ~l la .supplia, ao.us UO p yreft' 
et, se rappel.a.nt la recommandation de 1porder ne résista pas à l'offre ... Au révélé par certruns journaux, que M.- te Quelconque, d'aller en pereon.ne .J 

.sa femme, il laissa tomber son hras. surplus, le pat.on, lui-mên'le, n'avait il cht"'lle s· était dressée, hagaTde, en je- dre de .ses no.uvelJea. . pie"' 
t .compromettTe Mrchelle et à éveiller 1 - Vous arrivez trorp tard, mes amis, ·pas été obligé de composer avec lui ) •ant un grand ;-ri. j -, J .accoura 1 fit l'AméricaJ.lle' JI 

XXXIII 

-- Dis donc, fit-iJ, elle 
c ile à man1er, ta ltrn~ère : 

1
1' attention de &On père. Quelle !IU~Î - f.t·Jl en maîtnsant "&On renenu·ment ; - Cont!e cent francs Par adresse > ~ T rangportee dans Ml ch.BJmbre. el-1 de 2.elt:. . il .• 
ci on n'alla..t-on ~ faire peser sur la ce.ui pour' qu.i je vous ai dérangés c-st f.t .;} préciser avec méfiance. le avait déliré toute la nu~t. .. Sa 'POT- D • .salmulé au fond d'un ts.$l• ~1te-;, 

n'est p.a'! fa- jeune fiJle, à pré3ont ') 1Parti. - Oui. te é~ait consignbe à tous, même à ses vit '50nner à J'hôtel et, sa.n• ~01r 
John a prea- Dan!! son d·~n de la 1-ejoin:dre ou JI s'a1·rêt..a ; aes yeux furieux voyaient - Alors, ne Testez pas ~à. Elo;~nez pa1ents.,. 1.-ésukat que lu..-même, ne p0U 

Q~ aaaomé le portieT.,. 
~1ais elle l'into1101"T11Pit : 
- E.r.oute, on eoninc. ce sont l~s a­

s::cnt1 de poJ.oe que tu as réclamés ... 
va let recevoir et, un bon conseil 
évite de pa.~er de John •.. il eat inutil~ 

de savoir pour qu~lles ,y~ 90ns eJle ne lt: pr~n.ce ruSioC aLu.mer tranquil.iemenl 'ous pour qu'on vous vo.llC partir. Dans c Seule, auP'!ès d'elle, autorisée l>ar 1 pénétrer. / 
venait pas à !W, il avait é:é affre-u~e- une c.igarette... et àe pen~~ qu il ne u.-.e heure. rcvene:c par la Œ'Ue Bassano Je doct~ur .. une '!'~l:g:euse )a veillait. •• J ~ 1.-a p,r~ve était faite : la. " 
ment rnalad·roit. 1µouvait rien contre cet homme qui Le frapptT à la fenêtre de ma chambre, •on fa.:sa1t l obs:cunte e.t le s.lence da.ni! eta.it la meme pour tous. . .,,;t ~ 

f\.1aintenan.t, il s'accusait d'avoi:r man- bravait osten.siblem.ent le met· ait en ra- 1 j'échan~erai le ·papelard aux adreeses son <t1.ppa1temont~ .. on la ~oignait .evec M·olly lui e~llqua qu'elle n ~"·o11 ') 
QUé de !tang-fro.d.... ~ ·• j contre vos. dieux binets. c~e la glace. '?UÎsque, au nûLl.eu de la obtenir du pOO'tier aucune préc:;:,r~..; 

A ce moment de e-.es réfkxions. il - V .. ncent t cria t-!l n.erveu!l'~ment 1 -. - _Compriis. htut, ÎJ avtlit fa' lu, coû.e que coûte, i sujet de Michelle. On s'était J',l•'·· 
de corapromet~re ta fille 1 

Le jeu.ne Ru. ~e ne e' était 
n c- éloign~. 

v'.t Geu~ ag<!:nts 6onner à !a gr?!Ie. Le en s'.tic'Ye~Eant au port.i>er ébahi, recon 1 1\.1a.intenant, le prince 'l"emon ait l'a· sen procurer... l lui affirmer que c MonsieU'f• t't t• 
pa-a enco· por1ie:- les introduisait... du !it'Z 1.e visüem. vc-iut"'. vc-rs l'Etoile. c Enfin, le médecin. venu la nuit, 1 et Mademo ... eelles étaient ab9t

11 

En ·L'n ra•pidc examen de la sitliat:on, ~achi souleva son chapeau. Si maigre que fût le dernier résuJ .. était d5ià repassé à l'aube et à m.i- ~...,) 
Debout sur 1-e pc:Ton, il irestait 1ndé .. 

cÎJ. 
Devalt .. H réellemont paTtiT } Jamais 

il ne retrouverait une te1le occaaion 
d'app,ocher Michelle ; le coup de for­
c.e qui lui ava.:it permis d.e pénélrei. 
dans l'hê>ted aujourd'hui ne réWllL.TaÎt 
ipeut-êtrr-e 'PU une aU1tre fois ... 

A que) ré.ultat était-il arrivé ? A 

1 
. • d ' . d (•· ...... ~ · cocnprit q:J .i· ne r.vait pas ajouter - A·u revojr, monsieur, fi•.il tranquilp tat oulenu, un peu d espoir Nntrait dans 1. > _., 

au '&Candole lement. J ;;me du Slave. Dt: tous ces détaWs, le ieune homme 
Sein aTrc.~ ation. ou, tout au no'Jir.,, [.t pendant qu'il s'éloign&t sa.ne S. IC' portier lui procurait les deux ne vor4it qu'une chose : c'est que, 

une vis.te ~bligatoire au commi~at hâte et très calme, M. Jourdain~Fe'!Tiè- .adresses demandées. il ne douta.tt plus réf'llem nt, :\'liche11e était malade 1 
de police, ne lui fournirait aucun a- res cor.dujsa1t, ,Ju_i ... même, les agent9 à aue le doc.eur con.:.entît à luii donner I>ou;r qudle-s raisons ~ famille fai~ 
vantaKe et ne ferait que com'Pl.ique-c l'office et ·leur faisait aervir ~n verre 'des nouvel.les de Michelle. sait ·elle le vide complet autour d'elle} 
~t"S chot1es. d-e ''in. f>'t:n autre côté, par la relisdeusc et ('.'est ce- qu'~l ne pouvait devineor. 

Mais, d~jà, le 'Portier le dés:gn,;t XXXIV 1lïntcrvtntion de !;a, communauté, il es- [tait-ce contre: lui qu'on prenait de 
aux d-eux agents et M. Jourdan-Ftt... Prè~ de 1a grille, le .prin.ee lsbOT.sky :p~rait pouvoir entrer .en communica .. telles précautions d'Jsolement } Fal~ 

Sahibi: G. PRIMI 

Umumi netriyat müdiiriÎ: ./ 
Dr. Abdül Veha~__........­

- G-l!~d M. BABOK, BaauneVI, ..,....... 
S--Pi1• Hu - T elefoo 


